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Merci à notre ami 
« Bravo pour cette excellente analyse 
des tactiques de communication et 
d’exercice du commandement 
renouvelées par le Hezbollah et l’Iran. Si 

les USA et Israël en avaient eu conscience, ils n’auraient peut-être ps été se fourrer dans le bourbier 
où ils sont maintenant, avec une guerre qu’ils sont incapables de gagner. » 
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Liban	:	Bilan	des	opérations	de	la	Résistance	islamique	le	19	mars	
2026	(alahed)	 

 

Liban	:	Opérations	de	la	Résistance	
islamique	le	20	mars	2026	(alahed)	 
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Liban	:	Bilan	des	
opérations	de	la	
Résistance	islamique	le	
21	mars	2026	(alahed)	 

 

	

	

	

	

	

Liban	:	Opérations	de	la	
Résistance	islamique	le	22	
mars	2026	(alahed)	 
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Liban	:	Opérations	de	la	
Résistance	islamique	le	24	
mars	2026	(alahed)	 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Liban	:	Bilan	des	opérations	de	
la	Résistance	islamique	le	25	
mars	2026	(alahed)	 
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des	opérations	militaires	
de	la	Résistance	islamique	
(alahed)	 
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L’avertissement	de	sayyed	Nasrallah	a	été	réalisé	:	Vos	chars	seront	
détruits	(alahed)	«	Le	martyr	sayyed	Hassan	Nasrallah	avait	averti	«les	Israéliens»	
que	toute	tentative	d'invasion	du	Liban-Sud	se	heurterait	à	une	résistance	acharnée.	
Confiant	dans	la	Résistance	islamique	et	ses	combattants	héroıq̈ues,	il	avait	affirmé	
qu'ils	affronteraient	sans	hésiter	toute	force	d'attaque.	Son	EHminence	s'exprima	avec	
assurance	et	défi,	décrivant	un	champ	de	bataille	où	chaque	vallée,	chaque	colline	et	
chaque	route	deviendrait	une	ligne	de	front.	
Ses	paroles	portaient	à	la	fois	un	message	de	dissuasion	et	un	message	d'héritage,	
évoquant	hajj	Imad	Moughniyeh	comme	symbole	de	lutte	incessante	et	de	détermination	
inébranlable.	»	 

Damas	condamne	fermement	l’attaque	israélienne	visant	des	
infrastructures	militaires	(SANA)	«	Damas,	(SANA)	La	République	arabe	
syrienne	condamne	avec	la	plus	grande	fermeté	l’agression	israélienne	qui	a	visé	
aujourd’hui	des	infrastructures	militaires	dans	le	sud	du	pays,	en	violation	flagrante	du	
droit	international	et	de	la	Charte	des	Nations	unies,	et	en	atteinte	manifeste	à	la	
souveraineté	et	à	l’intégrité	territoriale	de	la	Syrie.	Cette	nouvelle	agression,	fondée	sur	
des	prétextes	fallacieux	et	des	justifications	fabriquées,	s’inscrit	clairement	dans	la	
politique	d’escalade	menée	par	l’occupation	israélienne	et	dans	la	poursuite	de	ses	
ingérences	visant	à	déstabiliser	la	région	et	à	saper	sa	sécurité.	La	Syrie	tient	Israël	pour	
pleinement	responsable	des	conséquences	de	cette	dangereuse	escalade	et	appelle	la	
communauté	internationale,	en	particulier	le	Conseil	de	sécurité,	à	assumer	ses	
responsabilités	et	à	mettre	un	terme	aux	politiques	d’agression	et	de	menace	que	mène	
Israël	contre	la	Syrie	et	l’ensemble	de	la	région.	R.S/	M.Ch.	»	 
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L’imam	Khamenei	met	en	garde	contre	l’ouverture	de	nouveaux	fronts	:	
L’ennemi	pensait	que	l’Iran	s’effondrerait	en	quelques	jours	(alahed)	Le	
leader	de	la	Révolution	islamique	d’Iran,	l’imam	sayyed	Mojtaba	Khamenei	a	
affirmé	que	les	ennemis	pensaient	que	l’Iran	s’effondrerait	«	en	un	jour	ou	deux,	
mais	n’ont	pas	réussi	à	mobiliser	des	troubles	internes.	Il	a	mis	en	garde	contre	
l’ouverture	de	nouveaux	fronts	et	l’intensification	des	opérations	si	la	guerre	se	
poursuit,	notamment	en	ciblant	des	positions	liées	aux	EH tats-Unis.	«	Les	adversaires	
avaient	mal	évalué	la	résilience	intérieure	de	l’Iran	»,	a	souligné	sayyed	Khamenei,	
affirmant	que	la	guerre	faisait	suite	à	des	tentatives	infructueuses	de	provoquer	des	
troubles	dans	le	pays.	Dans	un	message	marquant	l’Aıd̈	el-Fitr	et	Norouz,	sayyed	
Khamenei	a	déclaré	que	«	l’ennemi	pensait	que	le	peuple	serait	capable	de	renverser	le	
régime	islamique	en	un	jour	ou	deux	».	«	Le	conflit	s’est	intensifié	après	que	l’ennemi	a	
désespéré	de	la	possibilité	d’un	mouvement	populaire	en	sa	faveur	»,	a-t-il	indiqué.	
Il	a	souligné	que	la	population	iranienne	avait	formé	«	une	forteresse	imprenable	par	sa	
présence	sur	les	places	publiques	»,	affirmant	que	la	mobilisation	populaire	avait	porté	«	
de	lourds	coups	à	l’ennemi	».	L’imam	Khamenei	a	également	pointé	du	doigt	ce	qu’il	a	
qualifié	d’erreurs	d’appréciation	de	la	part	des	puissances	étrangères,	affirmant	qu’elles	
croyaient	qu’«	avec	le	martyre	du	chef	du	régime,	le	peuple	quitterait	les	places	
publiques	»	et	qu’elles	pourraient	ainsi	«	dominer	l’Iran	et	le	diviser	».	«	Trois	guerres	»	
et	l’élargissement	des	fronts	Le	leader	de	la	Révolution	islamique	d’Iran,	l’imam	
sayyed	Ali	Khamenei	a	décrit	ce	qu’il	a	présenté	comme	trois	phases	distinctes	de	
confrontation	au	cours	de	l’année	écoulée.	La	première,	a-t-il	expliqué,	a	consisté	en	des	
attaques	militaires	directes	soutenues	par	les	EH tats-	Unis,	ciblant	les	dirigeants	et	les	
scientifiques	iraniens,	dans	l’espoir	d’un	effondrement	rapide	du	système.	La	deuxième	
phase	consistait	en	des	efforts	de	déstabilisation	interne	–	ce	qu’il	a	décrit	comme	un	«	
coup	d’EH tat	de	janvier	»	–	où	la	pression	économique	et	les	troubles	sociaux	étaient	
censés	produire	des	résultats	similaires.	La	troisième	phase,	a-t-il	déclaré,	est	la	guerre	
actuelle,	qui	a	débuté	dans	un	climat	de	deuil	généralisé	suite	aux	attaques	précédentes,	
parmi	lesquelles	des	militaires	et	des	civils.	Malgré	ces	phases,	l’imam	Khamenei	a	
affirmé	que	l’ennemi	n’était	pas	parvenu	à	mobiliser	la	population,	déclarant	que	celle-ci	
avait	«	établi	une	large	ligne	de	défense	et	fortifié	des	tranchées	dans	les	villes	et	les	
mosquées	»,	laissant	les	adversaires	«	désorientés	»	et	incapables	d’atteindre	leurs	
objectifs.	Il	a	averti	que	l’escalade	pourrait	se	poursuivre,	déclarant	que	«	si	la	situation	
de	guerre	perdure,	des	fronts	seront	activés	sur	lesquels	l’ennemi	n’a	aucune	expérience	
»,	laissant	présager	une	extension	potentielle	au-delà	des	théâtres	d’opérations	actuels.	
L’imam	Khamenei	a	également	appelé	à	utiliser	toutes	les	capacités	disponibles,	y	
compris	les	points	de	pression	stratégiques,	exhortant	explicitement	à	agir	pour	«	
fermer	le	détroit	d’Ormuz	»	et	pour	intervenir	sur	«	tous	les	points	faibles	des	ennemis	»,	
faisant	référence	aux	EH tats-Unis	et	à	«Israël».	Il	a	ajouté	que	les	forces	iraniennes	avaient	
«	bloqué	la	route	de	l’ennemi	grâce	à	leurs	frappes	puissantes	et	lui	avaient	enlevé	
l’illusion	de	pouvoir	contrôler	et	diviser	notre	patrie	».	Dénis	et	accusations	régionales	
L’imam	Khamenei	a	abordé	directement	les	récents	incidents	en	Turquie	et	au	Sultanat	
d’Oman,	niant	fermement	toute	implication	iranienne.	Il	a	déclaré	que	ces	attaques	
n’avaient	«	en	aucun	cas	été	perpétrées	par	les	forces	armées	iraniennes	»,	affirmant	au	
contraire	qu’elles	avaient	été	«	orchestrées	par	l’ennemi	sioniste	dans	le	but	de	semer	la	
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discorde	au	sein	de	la	nation	».	Ces	propos	témoignent	des	efforts	déployés	par	l’Iran	
pour	contrer	les	accusations	d’escalade	régionale,	tout	en	mettant	en	garde	contre	les	
tentatives	d’entraın̂er	les	pays	voisins	dans	le	conflit	ou	de	perturber	ses	relations	avec	
eux.	L’imam	Khamenei	a	souligné	que	l’Iran	partage	«	des	convictions,	des	intérêts	et	
uneconfrontation	»	avec	ses	voisins,	présentant	la	position	de	Téhéran	comme	
s’inscrivant	dans	un	cadre	régional	plus	large	plutôt	que	comme	une	source	d’instabilité.	
Médias,	«	guerre	douce	»	et	cohésion	nationale	Une	part	importante	du	message	de	
l’imam	Khamenei	était	consacrée	à	ce	qu’il	a	qualifié	de	«	guerre	douce	»	visant	l’unité	
intérieure	de	l’Iran.	Il	a	averti	que	les	adversaires	tentent	d’exploiter	le	discours	
médiatique	et	les	faiblesses	internes,	exhortant	les	médias	nationaux	à	«	ne	pas	se	
focaliser	sur	les	faiblesses	»	afin	de	préserver	la	cohésion	nationale.	L’imam	Khamenei	a	
souligné	l’importance	de	la	participation	citoyenne,	décrivant	les	rassemblements	de	
masse,	les	marches	et	la	présence	continue	dans	l’espace	public	comme	essentiels	au	
renforcement	de	la	résilience	sociale.	Il	a	présenté	cette	participation	comme	un	facteur	
déterminant	de	la	capacité	du	pays	à	résister	aux	pressions	extérieures,	la	considérant	
comme	un	mécanisme	de	défense	à	la	fois	politique	et	sociétal.	Dans	ce	contexte,	il	a	
annoncé	le	slogan	de	l’année	à	venir	:	«	Une	économie	de	résistance	dans	l’unité	et	la	
sécurité	nationales	»,	faisant	de	la	résilience	économique	un	pilier	central	de	la	stratégie	
iranienne.	»	 

La	Turquie	considère	l’agression	israélienne	contre	la	Syrie	comme	
une	escalade	grave	-	Le	Qatar	réclame	de	mettre	fin	aux	agressions	
israéliennes	contre	la	Syrie	-	La	Jordanie	condamne	vivement	
l’agression	israélienne	contre	le	sud	de	la	Syrie	-	Trump	dit	vouloir	
réduire	graduellement	les	opérations	militaires	en	Iran	-	La	Ligue	
arabe	condamne	l’agression	israélienne	contre	le	sud	de	la	Syrie	-
L’Égypte	condamne	fermement	l’attaque	israélienne	contre	le	sud	de	
la	Syrie	-	Le	Koweït	exprime	sa	solidarité	avec	la	Syrie	face	aux	
agressions	contre	son	territoire	-L’Arabie	saoudite	condamne	
vivement	l’attaque	israélienne	contre	le	sud	de	la	Syrie	-	Le	président	
al-Charaa	:	Nous	accordons	la	priorité	à	mettre	fin	au	problème	des	
camps	(SANA)		 «	Souhaitant	les	meilleurs	vœux	au	peuple	syrien	à	l’occasion	de	
l’Aıd̈	al-Fitr,	le	président	Ahmad	al-Charaa	a	déclaré	dans	une	allocution	prononcée	au	
Palais	du	Peuple	à	Damas	:	«	Nous	accordons	une	grande	priorité	à	permettre	aux	gens	
vivant	dans	les	camps	de	regagner	leurs	villages	et	leurs	localités	détruits	par	le	régime	
déchu	».	 

Libanon	versinkt	im	zweiten	Krieg	in	nur	zwei	Jahren	–	diese	Grafiken	
zeigen	das	Ausmass	des	Leids	(NZZ)	C’est	la	faute	au	Hezbollah.	
Comme	tout	serait	simple,	si	c’était	vrai	!	(JCdM)	 
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EN	DIRECT,	guerre	au	Moyen-Orient	:	tirs	de	missiles	iraniens	sur	la	
ville	israélienne	de	Dimona,	qui	abrite	un	centre	de	recherche	
nucléaire	(Le	Monde)	 

Téhéran	:	7	enfants	martyrs	dans	une	frappe	américano-«israélienne»	
dans	un	quartier	résidentiel	(alahed)	«	L’agence	Mehr	News	a	précisé	que	
l’attaque	avait	touché	des	quartiers	résidentiels	situés	dans	la	partie	est	de	la	capitale	
vendredi.	Elle	a	ajouté	que	la	frappe	avait	causé	la	mort	de	sept	enfants,	dont	un	
nourrisson	de	10	jours,	et	fait	de	nombreux	blessés.	Des	images	diffusées	par	les	médias	
iraniens	montrent	le	bâtiment	ciblé	complètement	détruit.	Ces	7	enfants	sont	plus	
efficaces	morts	que	vivants.	Memento.	(JCdM)	 

Comment	le	Hezbollah	s’est	reconstruit	alors	que	ses	ennemis	le	
croyaient	anéanti	(alahed)	«	Par	Adam	Chamseddine-	Middle	East	Eye	-	Depuis	
plus	d’un	an,	«	Israël	»,	Washington	et	même	le	gouvernement	libanais	parlent	comme	si	
le	Hezbollah	était	définitivement	vaincu.	Pourtant,	le	mouvement	de	résistance	libanais	
est	de	nouveau	en	guerre	contre	«	Israël	»,	frappant	son	ennemi	en	représailles	à	la	
guerre	«	israélo	»-américaine	contre	l’Iran.	Ses	performances	sur	le	champ	de	bataille	et	
sa	capacité	à	frapper	profondément	en	territoire	israélien	montrent	que	le	Hezbollah	a	
perçu	les	quinze	mois	de	cessez-le-feu	avec	«Israël»	non	pas	comme	la	fin	de	la	guerre,	
mais	comme	une	fenêtre	d’opportunité	étroite	et	urgente	pour	se	reconstruire,	se	
réorganiser	et	se	préparer	à	ce	qu’il	pressentait	comme	inévitable.	Lorsqu’un	cessez-le-
feu	entre	le	Liban	et	«Israël»	est	entré	en	vigueur	le	27	novembre	2024,	après	plus	d’un	
an	d’agression	«israélienne».	Le	«	Premier	ministre	israélien	»	Benjamin	Netanyahu	a	
déclaré	que	l’agression	avait	«	retardé	»	le	Hezbollah	de	«plusieurs	décennies»,	détruit	la	
majeure	partie	de	ses	roquettes	et	éliminé	ses	principaux	dirigeants.	
Un	haut	responsable	américain	l’a	qualifié	d’«	extrêmement	faible	».	Le	commandant	du	
Centcom,	Michael	Kurilla,	est	allé	plus	loin,	déclarant	le	Hezbollah	«	décimé	»	tout	en	
saluant	le	déploiement	des	Forces	armées	libanaises	dans	ce	qu’il	a	décrit	comme	les	«	
bastions	»	de	l’ancien	parti.	Ai 	Beyrouth,	le	discours	politique	a	également	évolué.	Le	
président	Joseph	Aoun	a	affirmé	que	l’EH tat	devait	détenir	le	«	droit	exclusif	de	porter	des	
armes	»,	et	le	Premier	ministre	Nawaf	Salam	a	déclaré	que	la	présence	militaire	du	
Hezbollah	au	sud	du	fleuve	Litani	était	quasiment	terminée.	Il	était	courant	d’entendre	
des	commentateurs	affirmer	que	les	attaques	«israéliennes»	avaient	détruit	80	%	des	
forces	militaires	du	parti.	Le	Hezbollah,	selon	le	discours	dominant,	était	brisé	et	son	
désarmement	n’était	plus	qu’une	question	de	temps.	Mais	il	apparaıt̂	désormais	que	ce	
discours	confondait	pertes	importantes	et	effondrement	stratégique.	Selon	quatre	
sources	proches	du	processus	de	reconstruction	du	Hezbollah	après	la	guerre,	celle-ci	a	
débuté	le	28	novembre,	au	lendemain	du	cessez-le-feu.	Au	sein	de	l’organisation,	on	ne	
considérait	pas	la	guerre	comme	terminée,	mais	plutôt	qu’une	reprise	des	combats	avec	
«Israël»	n’était	qu’une	question	de	temps.	De	ce	point	de	vue,	expliquaient	les	sources,	le	
cessez-le-feu	n’était	pas	un	accord	politique.	Il	s’agissait	d’une	période	opérationnelle,	et	
chaque	jour	comptait.	
«	Mission	accomplie	»		Selon	nos	sources,	le	Hezbollah	estime	qu’«	Israël	»	a	cessé	ses	
attaques	pour	deux	raisons.	Premièrement,	«	Israël	»	considérait	que	l’organisation	avait	
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été	suffisamment	touchée	pour	que	la	pression	internationale	et	intérieure	achève	de	
l’anéantir	politiquement,	définitivement.	Deuxièmement,	«	Israël	»	estimait	que	
poursuivre	la	guerre	risquerait	d’entraın̂er	des	pertes	«	israéliennes	»	plus	lourdes,	alors	
même	qu’il	estimait	avoir	déjà	acquis	les	gains	stratégiques	recherchés.	Cependant,	
toujours	selon	nos	sources,	cette	trêve	a	représenté	une	opportunité	pour	le	Hezbollah.	
Si	la	guerre	avait	fait	de	nombreuses	victimes,	elle	avait	aussi	créé	un	espace	crucial	
permettant	à	l’organisation	de	se	reconstituer.	Et	les	efforts	qui	ont	suivi,	d’après	nos	
sources,	ne	se	sont	pas	limités	à	la	restauration	de	ses	capacités	militaires	de	base.	
L’ambition	était	plus	large	:	retrouver	autant	que	possible	les	capacités,	la	structure	et	
l’infrastructure	du	Hezbollah	d’avant	octobre	2023.	Ai 	la	mi-décembre	2025,	selon	les	
sources,	les	commandants	militaires	ont	informé	la	hiérarchie	que	tout	ce	qui	pouvait	
être	reconstruit	l’avait	été.	«	Nous	avons	dit	aux	dirigeants	:	mission	accomplie	»,	
auraient	déclaré	les	commandants	militaires,	d’après	une	source.	Certaines	capacités,	
notamment	celles	liées	à	la	défense	aérienne	et	à	d’autres	systèmes	stratégiques,	avaient	
subi	des	dommages	irréversibles.	Mais,	compte	tenu	de	ces	limitations,	les	sources	ont	
décrit	l’effort	de	reconstruction	comme	étant	vaste,	méthodique	et	rigoureux.	
«	Des	martyrs	en	marche	»	La	tâche	qui	attendait	le	Hezbollah	était	immense.	Le	17	
septembre	2024,	«	Israël	»	a	fait	exploser	des	centaines	de	pagers	utilisés	par	les	
membres	du	parti,	blessant	des	dizaines	de	personnes,	principalement	des	civils,	et	
révélant	une	infiltration	choquante	des	services	de	renseignement.	
Plus	tard	dans	le	mois,	de	violents	raids	aériens	sur	Beyrouth	et	d’autres	régions	du	pays	
ont	tué	les	plus	hauts	responsables	militaires	du	parti,	ainsi	que	son	secrétaire	général	
de	longue	date,	sayyed	Hassan	Nasrallah.	«	Israël	»	avait	lancé	une	campagne	de	choc	à	
plusieurs	niveaux	contre	le	Hezbollah,	visant	à	désorganiser	son	commandement,	à	
exposer	ses	réseaux	et	à	paralyser	son	fonctionnement.	Une	source	a	décrit	la	direction	
du	Hezbollah	comme	«	aveuglée,	dispersée	et	brisée	»,	alors	que	les	forces	«israéliennes»	
lançaient	une	invasion	terrestre	en	octobre	2024	après	une	intense	campagne	de	
bombardements.	«	La	ténacité	des	combattants	à	la	frontière,	qui	se	battent	jusqu’à	la	
mort,	a	permis	aux	hauts	responsables	militaires	restants	du	parti	de	reprendre	leur	
souffle	et	de	se	regrouper	»,	a-t-elle	déclaré	à	Middle	East	Eye.	«	Ces	martyrs	ont	sauvé	le	
parti.	»	Interrogée	sur	les	raisons	pour	lesquelles	certains	commandants	militaires	
avaient	survécu	tandis	que	d’autres	semblaient	être	éliminés	arbitrairement	par	les	
frappes	aériennes	israéliennes,	la	source	a	répondu	:	«	Ils	n’ont	pas	répondu	au	
téléphone.	»	
Refonte	structurelle		Selon	nos	sources,	l’architecture	de	communication	du	Hezbollah	
avait	été	infiltrée	bien	plus	profondément	qu’on	ne	le	pensait.	Le	parti	avait	toujours	
supposé	que	ses	membres	étaient	surveillés.	Mais	il	est	devenu	évident	qu’«Israël»	était	
capable	de	suivre	leurs	déplacements	en	temps	réel	et	de	localiser	avec	précision	les	
dirigeants	et	les	combattants	du	Hezbollah.	Nos	sources	décrivent	comment	le	parti	a	
largement	abandonné	ses	trois	anciens	réseaux	de	communication	pour	les	affaires	
sensibles,	revenant	à	des	méthodes	qualifiées	de	«	basiques	et	primitives	»	par	une	
source	:	courriers,	notes	manuscrites	et	canaux	cloisonnés	entre	le	commandement	et	
les	unités	sur	le	terrain.	Une	autre	source	a	décrit	ce	changement	tactique	comme	un	«	
acte	d’adaptation	délibéré	»	plutôt	que	comme	un	signe	de	régression	de	l’organisation.	
Cette	stratégie	s’inscrivait	également	dans	une	refonte	structurelle	plus	large.	Dans	les	
années	qui	ont	suivi	la	guerre	«	israélienne	»	de	2006	contre	le	Liban,	et	plus	
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particulièrement	lors	de	l’intervention	du	Hezbollah	en	Syrie	pour	combattre	les	
groupes	armés	terroristes,	l’organisation	a	progressivement	ressemblé	à	une	armée	
conventionnelle	:	plus	importante,	plus	lourdement	armée,	plus	centralisée	et	davantage	
dépendante	de	chaın̂es	de	commandement	étendues.	Cette	transformation	a	accru	ses	
capacités,	mais	l’expérience	de	la	guerre	de	2024	a	incité	les	commandants	survivants	à	
repenser	ce	modèle.	Selon	une	troisième	source,	le	Hezbollah	était	devenu	«	un	grand	
chariot	que	seul	un	attelage	de	chevaux	pouvait	tirer	»,	alors	qu’auparavant	il	
ressemblait	à	«	des	chevaux	errants	et	légers	».	Après	la	guerre	de	2024,	ont	indiqué	les	
sources,	les	hauts	responsables	militaires	sont	revenus	à	ce	qu’ils	appelaient	«l’esprit	
Moughniyeh»,	en	référence	au	défunt	commandant	Imad	Moughniyeh	et	à	une	doctrine	
antérieure	fondée	sur	des	unités	dispersées	et	semi-autonomes.	Dans	ce	modèle,	les	
unités	opèrent	selon	des	directives	générales	basées	sur	des	scénarios	plutôt	que	selon	
des	instructions	directes	et	constantes.	Le	lien	avec	le	commandement	central	devient	
plus	léger,	plus	lent	et	moins	exposé.	Ce	changement	peut	réduire	la	vitesse	dans	
certains	domaines,	mais	il	renforce	l’endurance.	C’est	un	modèle	conçu	non	seulement	
pour	fonctionner,	mais	aussi	pour	survivre.	
Un	retour	vers	le	sud	 La	même	stratégie	semble	avoir	guidé	le	retour	du	Hezbollah	
dans	le	sud.	Officiellement,	l’accord	de	cessez-le-feu	exigeait	l’absence	de	toute	présence	
militaire	du	Hezbollah	entre	la	frontière	palestinienne	occupée	et	le	fleuve	Litani,	
l’armée	libanaise	étant	déployée	dans	la	zone	pendant	plus	de	60	jours.	
Le	8	janvier	2026,	l’armée	libanaise	annonçait	avoir	pris	le	contrôle	opérationnel	de	la	
région,	et	Salam	affirmait	que	la	quasi-totalité	des	armes	présentes	étaient	désormais	
sous	contrôle	étatique.	Pourtant,	selon	nos	sources,	la	réalité	sur	le	terrain	était	bien	
plus	complexe.	Le	Hezbollah,	expliquent-elles,	n’avait	pas	besoin	de	formations	
importantes	et	visibles	pour	reconstituer	sa	présence.	Il	s’appuyait	plutôt	sur	des	
cellules	plus	petites	et	des	cadres	isolés	pour	réparer	les	installations	endommagées	
mais	non	entièrement	détruites,	réactiver	les	sites	non	divulgués	et	renforcer	
discrètement	des	positions	non	officiellement	annoncées.	Nos	sources	décrivent	une	
situation	où	le	Hezbollah	ne	quittait	pas	le	sud	profond	du	Liban	;	il	s’y	réimplantait	
progressivement	grâce	à	la	patience,	la	dissimulation	et	des	mouvements	prudents.	
«	Nous	avons	fait	le	lien	entre	le	jour	et	la	nuit	en	comptant	sur	la	solidarité	humaine	
pour	le	rétablissement	et	la	reconstruction	»,	a	déclaré	la	troisième	source.	Ceci	a	
contribué	au	caractère	contradictoire	du	cessez-le-feu.	Sur	le	papier,	le	Liban	s’orientait	
vers	un	«	monopole	d’EH tat	sur	les	armes	».	En	pratique,	«	Israël	»	a	continué	ses	frappes,	
accusant	le	Hezbollah	de	tenter	de	«	réarmer	et	de	reconstruire	son	infrastructure	
terroriste	»,	tandis	que	le	parti	affirmait	avoir	respecté	la	trêve	dans	le	sud.	Au	moment	
où	les	hostilités	ont	repris	au	début	du	mois,	environ	400	personnes	avaient	été	tuées	
par	des	frappes	«israéliennes»	au	Liban	depuis	le	début	du	cessez-le-feu.	Cette	période	
n’a	jamais	été	synonyme	de	«paix»	stable.	Il	s’agissait	d’une	phase	active	et	conflictuelle	
où	chaque	camp	cherchait	à	influencer	les	termes	de	la	prochaine	confrontation.	
Problèmes	de	réapprovisionnement	 L’une	des	raisons	pour	lesquelles	les	ennemis	
du	Hezbollah	étaient	convaincus	de	ses	difficultés	à	se	remettre	de	la	guerre	de	2024	
était	la	rupture	apparente	de	ses	lignes	d’approvisionnement.	Après	la	chute	d’Assad,	le	
successeur	de	sayyed	Nasrallah,	cheikh	Naım̈	Qassem,	a	publiquement	reconnu	que	
l’organisation	avait	perdu	sa	voie	d’approvisionnement	militaire	via	la	Syrie,	tout	en	
cherchant	à	minimiser	l’importance	stratégique	de	cette	perte.	Pourtant,	selon	certaines	
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sources,	l’effondrement	du	gouvernement	d’Assad	a	également	offert	une	opportunité	
brève	mais	cruciale.	Dans	le	chaos	qui	a	suivi,	le	Hezbollah	a	pu	vider	rapidement	ses	
dépôts	avant	que	les	nouvelles	autorités	ne	consolident	leur	contrôle	et	que	les	frappes	
«israéliennes»	ne	détruisent	ce	qui	restait.	Parallèlement,	il	a	passé	des	mois	à	
reconstituer	ses	stocks	de	roquettes	et	de	drones	grâce	au	soutien	iranien	et	à	la	
production	locale.	Cela	ne	signifie	pas	pour	autant	que	toutes	ses	capacités	ont	été	
restaurées	à	l’identique.	Certains	systèmes	avancés,	notamment	la	défense	aérienne,	
sont	restés	difficiles,	voire	impossibles,	à	remplacer.	L’évolution	de	la	situation	sur	le	
terrain	ces	deux	dernières	semaines	a	prouvé	que	le	Hezbollah	n’avait	pas	été	réduit	à	
l’insignifiance.	Le	2	mars,	le	parti	a	lancé	une	soixantaine	de	drones	et	de	roquettes,	sui-
vis	d’un	nombre	similaire	le	lendemain,	avant	d’intensifier	rapidement	ses	frappes.	Cette	
semaine,	des	missiles	du	Hezbollah	ont	même	atteint	le	sud	d’«	Israël	»,	forçant	les		
Israéliens	d’«Ashkelon»	et	des	colonies	proches	de	la	bande	de	Gaza	à	se	mettre	à	l’abri.	
Une	organisation	que	l’on	disait	en	ruine	mène	à	nouveau	des	attaques	soutenues,	
redéploye	des	combattants	et	exerce	une	pression	sur	«	Israël	»,	tant	sur	le	territoire	
libanais	qu’«	israélien	».	«	Mohammed	Afif,	notre	ancien	responsable	de	la	commu-
nication,	disait	toujours	:	«	Le	Hezbollah	n’est	pas	un	parti,	c’est	une	nation,	et	les	
nations	ne	meurent	pas	»,	se	souvient	une	troisième	source.	»	Les	nations	meurent,	mais	
il	faut	tuer	tout	le	monde	et	détruire	toutes	les	œuvres	d’art.	Ce	dont	vous	êtes	inca-
pables.	C’est	le	problème	de	la	Résistance	:	je	vous	donne	l’article	à	lire	in	extenso,	parce	
que	je	suis	raisonnablement	convaincu	que	vous	ne	risquez	pas	de	comprendre.	(JCdM)	
Le	Golodomor	n’a	pas,	pas	du	tout,	fait	des	ukrainiens	des	toutous	de	Poupou.	Vous	vous	
étiez	débarrassés	de	Jésus-Christ,	un	mauvais	juif,	comme	chacun	sait,	on	en	voit	
toujours	le	résultat.	Plus	vous	étouffez,	plus	vous	produisez	l’effet	inverse.	(JCdM)	 

48	Stunden	–	Trump	setzt	Iran	Ultimatum	für	Öffnung	von	Straße	von	
Hormus	(FAZ)	Ça	continue	à	brailler	:	c’est	du	Troutrou-Poupou-Pipi	ordinaire.	(JCdM)	 

Nearly	150	candidates	in	French	local	elections	back	Ukraine	
(UKRAINSKA	PRAVDA)	«	Nearly	150	candidates	in	local	elections	in	France	have	
signed	the	Charter	in	Support	for	Ukraine	proposed	by	the	Stand	with	Ukraine	
association.	Source:	Edward	Mayor,	President	of	Stand	with	Ukraine,	as	cited	by	
Ukrinform	and	reported	by	European	Pravda	»	
«	In	particular,	in	Paris	the	Charter	was	signed	by	two	of	the	three	finalists	–	Socialist	
Emmanuel	Grégoire	and	the	Republicans'	candidate	Rachida	Dati.	»	 

Iran	:	Téhéran	affirme	que	le	détroit	d’Ormuz	reste	ouvert	à	toutes	les	
nations	«	sauf	aux	ennemis	»	(alahed)	«	L’ambassadeur	d’Iran	au	Royaume-Uni	
et	représentant	permanent	auprès	de	l’Organisation	maritime	internationale	(OMI),	Ali	
Moussavi,	a	déclaré	dimanche	à	l’agence	chinoise	Xinhua	que	le	passage	du	détroit	
d’Ormuz	était	possible	après	la	mise	en	place	des	mesures	de	sécurité	nécessaires	avec	
l’Iran.	»	 

Iran	says	Strait	of	Hormuz	not	blocked	(China	Daily)	 
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«	The	ministry	confirmed	that	Iran	has	prevented	the	passage	of	vessels	belonging	to	or	
affiliated	with	"the	aggressors"	and	those	participating	in	"the	aggressions"	in	
accordance	with	the	established	principles	of	international	law.	
Non-hostile	vessels	belonging	to	or	associated	with	other	countries,	it	said,	can	secure	
safe	passage	through	the	strait	in	coordination	with	Iranian	authorities,	provided	they	
have	not	participated	in	or	supported	aggressive	actions	against	Iran	and	comply	with	
the	announced	safety	and	security	regulations.	»	 

„Hort	der	Stabilität“:	China	verspricht	ausländischen	Firmen	inmitten	
der	Trump-Wirren	Verlässlichkeit	(FAZ)	La	Chine	se	propose	aux	industriels	
occidentaux	comme	refuge	de	stabilité.	 

Économie	-	Un	million	de	dollars	par	minute	:	la	guerre	met	l’économie	
américaine	sous	pression	-	Syrie	-	L’occupant	israélien	pénètre	dans	la	
vallée	d’al-Raqad	à	l’ouest	de	Daraa	(SANA)	 «	Daraa,	(SANA)	Les	forces	
d’occupation	israéliennes	ont	pénétré,	ce	samedi,	dans	les	environs	de	la	vallée	d’al-
Raqad	dans	la	banlieue	ouest	de	Daraa.	Le	correspondant	de	SANA	a	indiqué	qu’une	
unité	de	l’occupant,	composée	de	trois	véhicules	militaires	et	d’un	certain	nombre	
d’éléments	d’infanterie,	avait	pénétré	dans	la	zone	pendant	plus	d’une	demi-heure.	»	Il	a	
ajouté	que	les	éléments	d’infanterie	ont	progressé	en	direction	du	début	de	la	route	de	la	
vallée	d’al-Raqad,	dans	la	région	du	bassin	du	Yarmouk,	tandis	que	les	véhicules	
militaires	se	dirigeaient	vers	la	zone	de	Sayl	Abou	Omar.	Israël	poursuit	ses	agressions	
et	ses	violations	de	l’Accord	de	désengagement	de	1974,	en	pénétrant	dans	le	sud	syrien,	
en	attaquant	et	arrêtant	des	citoyens	et	en	menant	des	excavations.	R.S./A.Ch.	 

Stichwahlen	in	Frankreich:	Der	Sieg	des	Fahrrads	(FAZ)	 «	In	Saint-
Avold,	Amnéville	und	Hayange	sowie	in	Wittelsheim	stellt	der	RN	künftig	die	
Bürgermeister.	Beliebte	Urlaubsorte	wie	La	Seyne-sur-Mer,	Six-Fours-les-Plages,	Fréjus,	
Menton,	Agde,	Tarascon,	Orange,	Carcassonne	und	Orange	im	Süden	werden	fortan	vom	
RN	regiert.	»	Victoire	(peut-être)	du	vélo	à	Paris	mais	victoires	du	«	Front	»	à	:	
Saint-Avold,	Amnéville,	Hayange	et	Wittelsheim,	La	Seyne-sur-Mer,	Six-Fours-les-Plages,	
Fréjus,	Menton,	Agde,	Tarascon,	Carcassonne	et	Orange.	(JCdM)	 

Ukraine's	сommander-in-сhief	reports	on	Russia's	catastrophic	losses	
from	their	"meat	assaults"	over	past	four	days	(UKRAINSKA	PRAVDA)	
L’offensive	de	printemps	de	Poupou	en	cours	se	solde	pour	le	moment	par	des	pertes	
gigantesques	côté	russe	pour	un	bénéfice	pratiquement	nul.	L’armée	ukrainienne	tient	
bon.	Poupou	=	Troutrou	=	Pipi.	(JCdM)	 

Cours	-	Pétrole	Brent	(Boursorama)	101,30	USD	(-5,85%)	2026_03_23	-	14	h	
00	 Si	le	pétrole	baisse,	c’est	que	Troutrou	n’est	pas	capable	de	passer	à	l’attaque	
et/ou	qu’il	subit	des	revers.	(JCdM)	
Brent	Crude	Oil	Last	Day	Financ	(BZ=F)	(Yahoo/Finance)	 	99,07	USD	
(+1,86	%)	2026_03_26	-	08	h	00	
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«	NY	Mercantile	-	Delayed	Quote	•	USD	»	
Yahoo	est	moins	spéculatif	que	Boursorama.	(JCdM)	 

Le	piège	de	la	guerre	:	Le	dilemme	politique	de	la	guerre	du	Vietnam	à	
Téhéran	(alahed)	L’auteur	Mohammad	Hammoud	compare	Troutrou	à	Lyndon	B.	
Johnson.	C’est	encore	pire	que	d’être	comparé	à	Truman.	(JCdM)	 

Christlicher	Zionismus:	Auch	Christen	wünschen	sich	Israel	größer	
(FAZ)	L’article	a	le	mérite	de	traiter	le	problème	du	sionisme	chrétien	avec	quelques	
bonnes	références.	On	devrait	en	conclure	qu’avec	les	meilleures	intentions	du	monde,	
ça	va	de	mal	en	pis.	Et	on	aurait	commencé	à	réfléchir	pour	que,	à	l’avenir	ça	soit	si	
possible	résolu,	en	tout	cas	beaucoup	moins	pire...	(JCdM)	
Lettre	de	Saint-Paul	aux	Romains	-	Chapitre	11	(Bible	Osty)	 

Alliance	israélite	universelle	-	Vladimir	Jabotinsky	-	Sionisme	chrétien	
(Wikipedia)	«	Le	sionisme	chrétien	est	un	courant	du	christianisme	évangélique	
selon	lequel	la	création	de	l'EH tat	d'Israël	en	1948	est	en	accord	avec	les	prophéties	
bibliques	et	prépare	le	retour	de	Jésus	comme	Christ	en	gloire	de	l'Apocalypse.	»	
«	Le	sionisme	chrétien	s'est	progressivement	développé	aux	EH tats-Unis,	où	il	est	devenu	
une	composante	de	la	droite	évangélique	et	bénéficie	de	la	bienveillance	du	
conservatisme	sociétal.	»	«	Après	la	création	d'Israël	en	1948,	des	protestants	libéraux	
ont	soutenu	le	mouvement,	mais	s’en	sont	officiellement	distancé	en	1967	après	la	
Guerre	des	Six	Jours	en	raison	de	l’utilisation	de	forces	armées	»	
«	En	1968,	Martin	Luther	King	Jr.	compare	l’anti-sionisme	à	l’antisémitisme.	»	«	Depuis	
les	années	2000,	le	sionisme	chrétien	est	un	des	marqueurs	de	la	droite	chrétienne	
américaine,	au	même	titre	que	la	lutte	contre	l'avortement,	la	défense	des	valeurs	
morales	et	familiales,	l'hostilité	au	mariage	homosexuel.	»	
Avec,	donc,	le	problème	de	l’utilisation	de	Jésus-Christ.	Et	on	n’aurait	pas	dû	passer	sous	
silence	le	silence	du	Pape	Léon...	Son	silence	donne	raison	au	Hezbollah.	
Et	il	faudrait	étudier	comment	circule	le	fric...	Ça	paye	des	armements,	mais	pas	que	?	
Avec	l’aide	des	media	pour	organiser	des	diversions.	Au	passage,	je	remarque	que	Hitler	
n’a	plus	la	cote.	(JCdM)	 

Liban	:	«	La	nuit	la	plus	violente	»	dans	la	banlieue	sud	de	Beyrouth,	
une	frappe	«	israélienne	»	à	Bchamoun	(alahed)	«	«	Israël	»	s’est	acharné	
dans	la	nuit	de	lundi	à	mardi	contre	la	banlieue	sud	de	Beyrouth,	visant	à	l’aube	la	
localité	de	Bchamoun,	après	l’attaque	de	Hazmieh	la	veille.	Au	sud,	le	camp	
palestinien	de	Miyé	Miyé	a	été	touchée,	tandis	que	les	ponts	du	Litani	restent	au	
cœur	de	l’agression	«israélienne».	Un	raid	aérien	«israélien»	a	touché	à	l’aube	de	
mardi	un	appartement	résidentiel	à	Bchamoun,	une	localité	du	caza	d’Aley,	à	une	dizaine	
de	kilomètres	au	sud-est	de	Beyrouth.	Le	premier	bilan	fait	état	d’au	moins	trois	mar-
tyrs,	dont	une	enfant	de	trois	ans,	et	cinq	blessés.	L’attaque	a	été	signalée	sans	«	aver-
tissement	»	préalable	public,	dans	une	zone	située	hors	du	périmètre	habituel	des	soi-



 

 14 

disant	«avis	d’évacuation»	qui	visent	la	banlieue	sud	de	Beyrouth.	Cette	dernière	a	vécu	
une	nuit	de	terreur.	»	 

Iran	:	Le	CGRI	menace	«	Israël	»	de	«	lourdes	»	frappes	en	soutien	aux	
Libanais	et	Palestiniens	(alahed)	Il	ne	suffit	pas	du	tout	que	Troutrou	se	calme...	
De	toutes	façons,	Troutrou	serait	incapable	de	calmer	Pipi.	Voir	ci-dessus	:	«	Sionisme	
chrétien	».	«	Te	te	tiens,	tu	me	tiens	par	la	barbichette...	»	(JCdM)	 

Kremlin	hits	oil	jackpot:	Russia's	revenues	may	surge	by	70%	in	a	
month	(UKRAINSKA	PRAVDA)	Poupou	va	t’il	dire	merci	à	Troutrou	et	à	Pipi	???	(JCdM)	 

Kriegsfolgen:	Die	Lieferketten	sind	schon	gestört	(FAZ)	Le	Qatar	est	le	
deuxième	producteur	mondial	d’hélium.	 

Ukraine	strikes	facilities	operated	by	Russian	gas	giant	near	St	
Petersburg	(UKRAINSKA	PRAVDA)	Ust-Luga	se	fait	bombarder.	
Vietnam,	Russia	sign	agreement	on	new	nuclear	plant	(World	Nuclear	
News)	«	An	intergovernmental	agreement	has	been	signed	on	cooperation	in	the	cons-
truction	of	the	Ninh	Thuan	1	Nuclear	Power	Plant	in	Vietnam,	to	feature	two	VVER-1200	
reactors,	with	the	new	Leningrad	units	as	the	reference	project.	»	Sosnovy	Bor	n’est	pas	
tellement	loin	de	Ust-Luga.	Il	y	a	quand	même	environ	50	km	entre	les	deux.	(JCdM)	 

Russia	has	lost	40%	of	oil	export	capacity	–	Reuters	(UKRAINSKA	
PRAVDA«	At	least	40%	of	Russia's	oil	export	capacity	is	at	a	halt	as	a	result	of	
Ukrainian	drone	attacks,	the	seizure	of	tankers	and	damage	to	the	Druzhba	pipeline.	
Source:	Reuters	
Details:	The	disruption	amounts	to	roughly	two	million	barrels	per	day.	It	includes	the	
ports	of	Primorsk	and	Ust-Luga	as	well	as	the	Druzhba	pipeline,	which	runs	through	
Ukraine	to	Hungary	and	Slovakia.	The	agency	based	its	estimates	on	market	data.	
"The	shutdown	is	the	most	severe	oil	supply	disruption	in	the	modern	history	of	Russia,	
the	world's	second	largest	oil	exporter,	and	has	hit	Moscow	just	as	oil	prices	exceeded	
$100	a	barrel	due	to	the	Iran	war,"	Reuters	said.	Reuters	also	noted	that	this	month,	
Ukraine	has	intensified	drone	attacks	on	Russia's	oil	and	fuel	export	infrastructure.	All	
three	of	Russia's	main	western	oil	export	ports	have	been	damaged	–	Novorossiysk	on	
the	Black	Sea	and	Primorsk	and	Ust-Luga	on	the	Baltic	Sea.	The	oil	terminal	in	
Novorossiysk	is	loading	crude	at	volumes	below	planned	levels.	Its	usual	capacity	is	up	
to	700,000	barrels	per	day.	Frequent	detentions	of	tankers	from	Russia's	shadow	fleet	in	
Europe	have	also	contributed	to	disruptions	in	oil	supplies.	Ust-Luga,	Russia's	main	oil	
export	port	on	the	Baltic	Sea,	suspended	shipments	of	oil	and	petroleum	products	after	a	
Ukrainian	drone	attack.	Russia	continues	to	supply	oil	via	pipelines	to	China	and	through	
the	port	of	Kozmino.	Together,	these	routes	account	for	exports	of	around	1.9	million	
barrels	per	day.	
Background:	On	the	night	of	25-26	March,	drones	attacked	Russia's	Leningrad	Oblast,	
where	the	Kirishi	Refinery	is	located.	
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The	refinery	was	also	attacked	on	8	March	2025.	At	the	time,	the	governor	of	Leningrad	
Oblast	said	that	falling	debris	had	damaged	the	external	structure	of	one	of	the	facility's	
storage	tanks.	In	addition,	on	the	night	of	24-25	March,	Leningrad	Oblast	came	under	a	
large-scale	drone	attack	that	caused	a	fire	at	the	Ust-Luga	port.	»	 

Früherer	MI6-Chef	Sawers:	„Die	Agenten	sind	die	eigentlichen	Helden“	
(FAZ)	L’Iran	aux	États-Unis	:	Ne	qualifiez	pas	votre	défaite	d’accord,	la	
stabilité	dans	la	région	est	assurée	par	la	force	de	nos	forces	armées	
(alahed)	Selenskyj:	USA	knüpfen	Sicherheitsgarantie	an	Ukraine-
Rückzug	aus	Donbass	(FAZ)	US	offers	security	guarantees	if	Ukraine	
withdraws	from	Donbas	–	Zelenskyy	(UKRAINSKA	PRAVDA)	Sur	les	
modèles	Corée	du	Nord,	Corée	du	Sud,	Allemagne	de	l’Est,	Allemagne	de	l’Ouest,	
Vietnam	du	Nord,	Vietnam	du	Sud,	Zone	libre,	Zone	occupée,	Moselle,	Meurthe-et-
Moselle,	Berlin-Est,	Berlin-Ouest...	Ne	pas	se	retenir	de	vomir,	SVP.	(JCdM)	 

Zwischen	politischer	Freiheit	und	Innovationsleistungen	besteht	
keine	einfache	Kausalität	(NZZ)	Excellent	article	sur	les	conditions	politiques,	
économiques	et	sociales	qui	permettent	à	la	Chine	d’être,	pas	encore,	mais	c’est	pour	
bientôt,	le	pays	le	plus	innovant	au	monde.	Le	plus	ou	le	moins	peu.	Et	puisque	l’auteur	
est	suisse,	il	serait	bien	intéressant	de	faire	une	analyse	semblable	en	Suisse,	l’un	des	
pays	d’occident	où	il	ne	se	passe	typiquement	plus	grand-chose...	L’auteur	Beat	Hotz-
Hart	est	né	en	1948,	donc	le	temps	presse.	(JCdM)	 

L’innovation,	un	facteur	de	succès	de	la	place	économique	suisse	(La	
vie	économique)	Auteur	Beat	Hotz-Hart,	le	même.	On	nous	dit	qu’il	a	fait	cette	
analyse,	mais	je	n’y	ai	pas	trouvé	le	même	mordant.	D’ailleurs,	elle	date	de	2013.	(JCdM)	 

Zelenskyy	says	Ukraine	and	US	differ	on	Russia's	willingness	to	end	
war	(UKRAINSKA	PRAVDA)	Trump	croit	que	Poutine	veut	terminer	la	guerre.	
Zelensky	en	doute	fort.	
Trump	admits	US	often	redirects	ammunition	across	the	world	
(UKRAINSKA	PRAVDA)	Salaud	et	fier	de	l’être.	(JCdM)	 

Guerre	en	Iran	:	Israël	et	les	pays	du	Golfe	s’inquiètent	d’une	sortie	du	
conflit	bâclée	par	Donald	Trump	(Le	Monde)	Ce	sont	des	idiots.	C’est	peut-
être	moins	pire	pour	eux	s’ils	le	restent	après	80	ans	d’avertissements	sans	effet.	D’où	
l’intérêt	de	ne	pas	lire	le	JCD...	Ou	de	(faire	semblant	de)	le	lire	sans	faire	l’effort	de	
comprendre...	En	quoi	je	suis	concerné...	Dans	mon	petit	ou	dans	mon	grand	confort...	Le	
gros	intérêt	des	guerres,	c’est	d’accélérer	la	comprenotte.	Pour	le	moment,	c’est	la	seule	
solution	pour	en	sortir.	Tuer	des	filles	dans	une	école	de	filles	dans	un	pays	dans	lequel	
on	nous	serine	à	longueur	d’existence	qu’il	n’y	a	pas	d’écoles	pour	filles.	(JCdM)	 



 

 16 

Scènes	de	la	vie	quotidienne	à	Paris	(JCdM)	Dans	le	bus	62,	si	tu	pianotes	face	
à	la	porte,	elle	n’arrive	pas	à	se	fermer.	Dans	le	métro	ligne	10	plein	à	craquer,	elle	glisse	
son	pouce	sur	les	fesses	culottées	pour	passer	à	la	vue	suivante.	Tout	ça,	c’est	du	«	en	
même	temps	».	L’Iran	rejette	la	proposition	américaine,	pose	5	conditions	
pour	mettre	fin	à	la	guerre	imposée	(alahed)	«	L'Iran	a	réagi	négativement	
à	une	proposition	américaine	visant	à	mettre	fin	à	la	guerre	imposée	en	cours,	
insistant	sur	le	fait	que	cela	n'interviendra	que	selon	les	conditions	et	le	
calendrier	définis	par	Téhéran,	a	déclaré	mercredi	à	Press	TV	un	haut	
responsable	politico-	sécuritaire.	Ce	responsable,	connaissant	les	détails	de	la	
proposition	et	s'exprimant	en	exclusivité	pour	Press	TV,	a	affirmé	que	l'Iran	ne	
permettra	pas	au	président	américain	Donald	Trump	de	dicter	le	calendrier	de	la	fin	de	
la	guerre.	«	L'Iran	mettra	fin	à	la	guerre	lorsqu'il	le	décidera	et	lorsque	ses	propres	
conditions	serontremplies	»,	a	déclaré	le	responsable,	soulignant	la	détermination	de	
Téhéran	à	poursuivre	sa	défense	et	à	infliger	des	coups	durs	à	l'ennemi	jusqu'à	ce	que	
ses	propres	exigences	soient	satisfaites.	Selon	ce	responsable,	Washington	a	demandé	
des	négociations	par	divers	canaux	diplomatiques,	formulant	des	propositions	que	
Téhéran	juge	«	excessives	»	et	déconnectées	de	la	réalité	de	l'échec	américain	sur	le	
champ	de	bataille.	Le	responsable	a	établi	un	parallèle	avec	deux	cycles	de	négociations	
précédents,	tenus	au	printemps	et	en	hiver	2025,	les	qualifiant	de	trompeurs.	Dans	les	
deux	cas,	a-t-il	souligné,	les	EH tats-Unis	n'avaient	aucune	intention	réelle	d'engager	un	
dialogue	constructif	et	ont	par	la	suite	mené	une	agression	militaire	contre	l'Iran.	
Téhéran	a	donc	considéré	cette	dernière	ouverture,	présentée	par	l'intermédiaire	d'un	
médiateur	régional	ami,	comme	une	manœuvre	visant	à	exacerber	les	tensions	et	y	a	
réagi	négativement.	Cette	défense	se	poursuivra	jusqu'à	ce	que	les	conditions	suivantes	
soient	remplies	:	Un	arrêt	complet	des	«	agressions	et	assassinats	»	perpétrés	par	
l'ennemi	;	 

• La	mise	en	place	de	mécanismes	concrets	pour	garantir	que	la	guerre	ne	soit	pas	
imposée	à	nouveau	à	la	République	islamique	d’Iran	;	 

• Le	versement	garanti	et	clairement	défini	des	dommages	et	réparations	de	guerre	;	 
• La	cessation	de	la	guerre	sur	tous	les	fronts	et	pour	tous	les	groupes	de	résistance	

impliqués	dans	la	région	;	 
• L'exercice	par	l'Iran	de	sa	souveraineté	sur	le	détroit	d'Ormuz	est	et	restera	son	

droit	naturel	et	légal.	Cela	constitue	une	garantie	pour	le	respect	des	
engagements	de	l'autre	partie	et	doit	être	reconnu.	Le	responsable	a	également	
indiqué	que	ces	conditions	s'ajoutent	aux	demandes	déjà	présentées	par	Téhéran	
lors	du	deuxième	cycle	de	négociations	à	Genève,	qui	s'est	tenu	quelques	jours	
seulement	avant	la	nouvelle	agression	menée	par	les	EH tats-Unis	et	«	Israël	»	le	28	
février.	L'Iran	a	fait	savoir	à	tous	les	intermédiaires	de	bonne	foi	qu'un	cessez-le-
feu	est	subordonné	à	l'acceptation	de	toutes	ses	conditions.	«	Aucune	négociation	
ne	se	tiendra	avant	cela	»,	a	insisté	le	responsable,	réaffirmant	que	les	opérations	
défensives	iraniennes	se	poursuivront	jusqu'à	ce	que	les	conditions	annoncées	
soient	remplies.	«	La	guerre	prendra	fin	lorsque	l'Iran	décidera	qu'elle	doit	se	
terminer,	et	non	lorsque	Trump	l'envisage	»,	a-t-il	ajouté.	Les	EH tats-Unis	et	«	
Israël	»	ont	lancé	une	nouvelle	série	d’attaques	contre	l’Iran	le	28	février,	environ	
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huit	mois	après	avoir	mené	une	guerre	d’agression	contre	le	pays.	
Y	réagissant,	les	forces	armées	iraniennes	ont	mené	à	ce	jour	près	de	80	vagues	
de	frappes	de	représailles	contre	des	installations	militaires	«	israéliennes	»	et	
américaines	dans	toute	la	région.	Ces	derniers	jours,	les	EH tats-Unis	ont	multiplié	
les	efforts	auprès	de	certains	pays	de	la	région	pour	persuader	l'Iran	de	cesser	
ses	frappes	de	représailles	qui	ont	décimé	les	infrastructures	militaires	
américaines	et	israéliennes	dans	la	région,	et	d'autoriser	le	passage	des	navires	
américains	dans	le	détroit	d'Ormuz.	»	
Yémen	:	Le	mouvement	d’Ansarullah	avertit	d’une	«	réponse	
militaire	»	si	la	guerre	l’exige	(alahed)	Téhéran	accuse	les	Etats-
Unis	d’avoir	délibérément	bombardé	l’école	de	Minab	(alahed)	«	
Le	bombardement	de	l’école	de	Minab,	qui	a	fait	plus	de	175	martyrs	le	28	février,	
selon	Téhéran,	«	n’était	ni	un	simple	“incident”,	ni	une	“erreur	de	calcul”	»,	a	
affirmé	vendredi	le	ministre	des	affaires	étrangères	iranien,	Abbas	Araghchi.	«	
Les	déclarations	contradictoires	des	EH tats-Unis	visant	à	justifier	leur	crime	ne	
sauraient	en	aucun	cas	les	exonérer	de	leur	responsabilité	»,	a-t-il	poursuivi,	
parlant	d’une	attaque	«	calculée	»	de	l’armée	américaine,	dans	un	message	vidéo	
diffusé	lors	d’une	réunion	extraordinaire	du	Conseil	des	droits	de	l’homme.	«	
L’école	primaire	Shajareh	Taybeh	n’est	pas	la	seule	victime	des	crimes	horribles	
commis	par	les	EH tats-Unis	et	Israël	au	cours	des	vingt-sept	derniers	jours	de	cette	
guerre	illégale	(...)	Ils	ciblent	les	civils	et	les	infrastructures	civiles	sans	aucun	
respect	pour	les	lois	de	la	guerre	et	les	principes	fondamentaux	de	l’humanité	et	
de	la	civilisation	»,	a	ajouté	le	chef	de	la	diplomatie,	selon	lequel	plus	de	600	
établissements	scolaires	ont	été	détruits	ou	endommagés,	ce	qui	a	causé	la	mort	
de	plus	d’un	millier	d’élèves.	Source:	AFP	»	 

L’armée	israélienne	met	en	garde	sur	l’insuffisance	de	ses	
ressources	humaines	(Le	Monde)	Poupou	a	l’avantage	sur	Pipi	d’avoir	
les	culs	noirs.	Tout	ça	semble	n’avoir	aucune	importance,	à	un	«	détail	»	près	:	il	
s’agit	de	vies	humaines.	L’article	va	plus	loin	que	d’habitude	mais	ne	va	toujours	
pas	jusqu’au	bout	du	raisonnement	qui	pourtant	est	connu	et	ne	bouge	plus	
depuis	peut-être	70	ans...	Tous	les	avertissements	sont	restés	sans	effet.	Aucune	
discussion	n’est	possible.	«	Ai 	Dieu	vat	!	»	D’ailleurs,	ça	devrait	être	le	même	Dieu...	
Dont	il	est	facile	de	croire	que	la	Justice	ne	s’écrabouille	pas.	Je	remarque	qu’elle	
s’écrabouille	bizarrement	et	qu’il	y	a	eu	beaucoup	d’avertissements	tous	comptés	
pour	zéro.	(JCdM)	 
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Liban	:	Bilan	des	opérations	de	la	Résistance	islamique	le	
19	mars	2026	(alahed) 

 

Liban	:	
Opérations	
de	la	
Résistance	
islamique	le	
1	!,	20	;	21,	
22,	23,24,	
25,	mars	
2026	
(alahed)	 
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Liban	:	Bilan	hebdomadaire	des	opérations	
militaires	de	la	Résistance	islamique	(alahed)	 

 

L’avertissement	de	sayyed	Nasrallah	a	été	réalisé	:	Vos	chars	seront	
détruits	(alahed)	«	Le	martyr	sayyed	Hassan	Nasrallah	avait	averti	«les	Israéliens»	
que	toute	tentative	d'invasion	du	Liban-Sud	se	heurterait	à	une	résistance	acharnée.	
Confiant	dans	la	Résistance	islamique	et	ses	combattants	héroıq̈ues,	il	avait	affirmé	
qu'ils	affronteraient	sans	hésiter	toute	force	d'attaque.	 

Son	EHminence	s'exprima	avec	assurance	et	défi,	décrivant	un	champ	de	bataille	où	
chaque	vallée,	chaque	colline	et	chaque	route	deviendrait	une	ligne	de	front.	
Ses	paroles	portaient	à	la	fois	un	message	de	dissuasion	et	un	message	d'héritage,	
évoquant	hajj	Imad	Moughniyeh	comme	symbole	de	lutte	incessante	et	de	détermination	
inébranlable.	»	 

Damas	condamne	fermement	l’attaque	israélienne	visant	des	
infrastructures	militaires	(SANA)	 

«	Damas,	(SANA)	La	République	arabe	syrienne	condamne	avec	la	plus	grande	
fermeté	l’agression	israélienne	qui	a	visé	aujourd’hui	des	infrastructures	militaires	dans	
le	sud	du	pays,	en	violation	flagrante	du	droit	international	et	de	la	Charte	des	Nations	
unies,	et	en	atteinte	manifeste	à	la	souveraineté	et	à	l’intégrité	territoriale	de	la	Syrie.	
Cette	nouvelle	agression,	fondée	sur	des	prétextes	fallacieux	et	des	justifications	
fabriquées,	s’inscrit	clairement	dans	la	politique	d’escalade	menée	par	l’occupation	
israélienne	et	dans	la	poursuite	de	ses	ingérences	visant	à	déstabiliser	la	région	et	à	
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saper	sa	sécurité.	
La	Syrie	tient	Israël	pour	pleinement	responsable	des	conséquences	de	cette	dangereuse	
escalade	et	appelle	la	communauté	internationale,	en	particulier	le	Conseil	de	sécurité,	à	
assumer	ses	responsabilités	et	à	mettre	un	terme	aux	politiques	d’agression	et	de	
menace	que	mène	Israël	contre	la	Syrie	et	l’ensemble	de	la	région.	R.S/	M.Ch.	»	 

L’imam	Khamenei	met	en	garde	contre	l’ouverture	de	nouveaux	fronts	:	
L’ennemi	pensait	que	l’Iran	s’effondrerait	en	quelques	jours	(alahed)	
«	Le	leader	de	la	Révolution	islamique	d’Iran,	l’imam	sayyed	Mojtaba	Khamenei	a	
affirmé	que	les	ennemis	pensaient	que	l’Iran	s’effondrerait	«	en	un	jour	ou	deux	»,	
mais	n’ont	pas	réussi	à	mobiliser	des	troubles	internes.	Il	a	mis	en	garde	contre	
l’ouverture	de	nouveaux	fronts	et	l’intensification	des	opérations	si	la	guerre	se	
poursuit,	notamment	en	ciblant	des	positions	liées	aux	EH tats-Unis.	«	Les	adversaires	
avaient	mal	évalué	la	résilience	intérieure	de	l’Iran	»,	a	souligné	sayyed	Khamenei,	
affirmant	que	la	guerre	faisait	suite	à	des	tentatives	infructueuses	de	provoquer	des	
troubles	dans	le	pays.	Dans	un	message	marquant	l’Aıd̈	el-Fitr	et	Norouz,	sayyed	
Khamenei	a	déclaré	que	«	l’ennemi	pensait	que	le	peuple	serait	capable	de	renverser	le	
régime	islamique	en	un	jour	ou	deux	».	«	Le	conflit	s’est	intensifié	après	que	l’ennemi	a	
désespéré	de	la	possibilité	d’un	mouvement	populaire	en	sa	faveur	»,	a-t-il	indiqué.	
Il	a	souligné	que	la	population	iranienne	avait	formé	«	une	forteresse	imprenable	par	sa	
présence	sur	les	places	publiques	»,	affirmant	que	la	mobilisation	populaire	avait	porté	«	
de	lourds	coups	à	l’ennemi	».	L’imam	Khamenei	a	également	pointé	du	doigt	ce	qu’il	a	
qualifié	d’erreurs	d’appréciation	de	la	part	des	puissances	étrangères,	affirmant	qu’elles	
croyaient	qu’«	avec	le	martyre	du	chef	du	régime,	le	peuple	quitterait	les	places	
publiques	»	et	qu’elles	pourraient	ainsi	«	dominer	l’Iran	et	le	diviser	».	
«	Trois	guerres	»	et	l’élargissement	des	fronts	 Le	leader	de	la	Révolution	
islamique	d’Iran,	l’imam	sayyed	Ali	Khamenei	a	décrit	ce	qu’il	a	présenté	comme	trois	
phases	distinctes	de	confrontation	au	cours	de	l’année	écoulée.		La	première,	a-t-il	
expliqué,	a	consisté	en	des	attaques	militaires	directes	soutenues	par	les	EH tats-	Unis,	
ciblant	les	dirigeants	et	les	scientifiques	iraniens,	dans	l’espoir	d’un	effondrement	rapide	
du	système.	La	deuxième	phase	consistait	en	des	efforts	de	déstabilisation	interne	–	ce	
qu’il	a	décrit	comme	un	«	coup	d’EH tat	de	janvier	»	–	où	la	pression	économique	et	les	
troubles	sociaux	étaient	censés	produire	des	résultats	similaires.	La	troisième	phase,	a-t-
il	déclaré,	est	la	guerre	actuelle,	qui	a	débuté	dans	un	climat	de	deuil	généralisé	suite	aux	
attaques	précédentes,	parmi	lesquelles	des	militaires	et	des	civils.	Malgré	ces	phases,	
l’imam	Khamenei	a	affirmé	que	l’ennemi	n’était	pas	parvenu	à	mobiliser	la	population,	
déclarant	que	celle-ci	avait	«	établi	une	large	ligne	de	défense	et	fortifié	des	tranchées	
dans	les	villes	et	les	mosquées	»,	laissant	les	adversaires	«	désorientés	»	et	incapables	
d’atteindre	leurs	objectifs.	Il	a	averti	que	l’escalade	pourrait	se	poursuivre,	déclarant	que	
«	si	la	situation	de	guerre	perdure,	des	fronts	seront	activés	sur	lesquels	l’ennemi	n’a	
aucune	expérience	»,	laissant	présager	une	extension	potentielle	au-delà	des	théâtres	
d’opérations	actuels.	L’imam	Khamenei	a	également	appelé	à	utiliser	toutes	les	capacités	
disponibles,	y	compris	les	points	de	pression	stratégiques,	exhortant	explicitement	à	
agir	pour	«	fermer	le	détroit	d’Ormuz	»	et	pour	intervenir	sur	«	tous	les	points	faibles	
des	ennemis	»,	faisant	référence	aux	EH tats-Unis	et	à	«Israël».	Il	a	ajouté	que	les	forces	
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iraniennes	avaient	«	bloqué	la	route	de	l’ennemi	grâce	à	leurs	frappes	puissantes	et	lui	
avaient	enlevé	l’illusion	de	pouvoir	contrôler	et	diviser	notre	patrie	».	Dénis	et	
accusations	régionales	L’imam	Khamenei	a	abordé	directement	les	récents	incidents	
en	Turquie	et	au	Sultanat	d’Oman,	niant	fermement	toute	implication	iranienne.	
Il	a	déclaré	que	ces	attaques	n’avaient	«	en	aucun	cas	été	perpétrées	par	les	forces	
armées	iraniennes	»,	affirmant	au	contraire	qu’elles	avaient	été	«	orchestrées	par	
l’ennemi	sioniste	dans	le	but	de	semer	la	discorde	au	sein	de	la	nation	».	Ces	propos	
témoignent	des	efforts	déployés	par	l’Iran	pour	contrer	les	accusations	d’escalade	
régionale,	tout	en	mettant	en	garde	contre	les	tentatives	d’entraın̂er	les	pays	voisins	
dans	le	conflit	ou	de	perturber	ses	relations	avec	eux.	L’imam	Khamenei	a	souligné	que	
l’Iran	partage	«	des	convictions,	des	intérêts	et	une	confrontation	»	avec	ses	voisins,	
présentant	la	position	de	Téhéran	comme	s’inscrivant	dans	un	cadre	régional	plus	large	
plutôt	que	comme	une	source	d’instabilité.	
Médias,	«	guerre	douce	»	et	cohésion	nationale	 Une	part	importante	du	message	
de	l’imam	Khamenei	était	consacrée	à	ce	qu’il	a	qualifié	de	«	guerre	douce	»	visant	l’unité	
intérieure	de	l’Iran.	Il	a	averti	que	les	adversaires	tentent	d’exploiter	le	discours	
médiatique	et	les	faiblesses	internes,	exhortant	les	médias	nationaux	à	«	ne	pas	se	
focaliser	sur	les	faiblesses	»	afin	de	préserver	la	cohésion	nationale.	
L’imam	Khamenei	a	souligné	l’importance	de	la	participation	citoyenne,	décrivant	les	
rassemblements	de	masse,	les	marches	et	la	présence	continue	dans	l’espace	public	
comme	essentiels	au	renforcement	de	la	résilience	sociale.	Il	a	présenté	cette	
participation	comme	un	facteur	déterminant	de	la	capacité	du	pays	à	résister	aux	
pressions	extérieures,	la	considérant	comme	un	mécanisme	de	défense	à	la	fois	politique	
et	sociétal.	Dans	ce	contexte,	il	a	annoncé	le	slogan	de	l’année	à	venir	:	«	Une	économie	
de	résistance	dans	l’unité	et	la	sécurité	nationales	»,	faisant	de	la	résilience	économique	
un	pilier	central	de	la	stratégie	iranienne.	»	 

La	Turquie	considère	l’agression	israélienne	contre	la	Syrie	comme	
une	escalade	grave	-	Le	Qatar	réclame	de	mettre	fin	aux	agressions	
israéliennes	contre	la	Syrie	-	La	Jordanie	condamne	vivement	
l’agression	israélienne	contre	le	sud	de	la	Syrie	-	Trump	dit	vouloir	
réduire	graduellement	les	opérations	militaires	en	Iran	(SANA)	
La	Ligue	arabe	condamne	l’agression	israélienne	contre	le	sud	de	la	
Syrie	-	L’Égypte	condamne	fermement	l’attaque	israélienne	contre	le	
sud	de	la	Syrie	-		Le	Koweït	exprime	sa	solidarité	avec	la	Syrie	face	aux	
agressions	contre	son	territoire	- L’Arabie	saoudite	condamne	vive-
ment	l’attaque	israélienne	contre	le	sud	de	la	Syrie	-	Le	président	al-
Charaa	:	Nous	accordons	la	priorité	à	mettre	fin	au	problème	des	
camps	(SANA)	 «	Souhaitant	les	meilleurs	vœux	au	peuple	syrien	à	l’occasion	de	
l’Aıd̈	al-Fitr,	le	président	Ahmad	al-Charaa	a	déclaré	dans	une	allocution	prononcée	au	
Palais	du	Peuple	à	Damas	:	«	Nous	accordons	une	grande	priorité	à	permettre	aux	gens	
vivant	dans	les	camps	de	regagner	leurs	villages	et	leurs	localités	détruits	par	le	régime	
déchu	».	 
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Libanon	versinkt	im	zweiten	Krieg	in	nur	zwei	Jahren	–	diese	Grafiken	
zeigen	das	Ausmass	des	Leids	(NZZ)	 	C’est	la	faute	au	Hezbollah.	
Comme	tout	serait	simple,	si	c’était	vrai	!	(JCdM)	 

EN	DIRECT,	guerre	au	Moyen-Orient	:	tirs	de	missiles	iraniens	sur	la	
ville	israélienne	de	Dimona,	qui	abrite	un	centre	de	recherche	
nucléaire	(Le	Monde)	 

Téhéran	:	7	enfants	martyrs	dans	une	frappe	américano-«israélienne»	
dans	un	quartier	résidentiel	(alahed)	
«	L’agence	Mehr	News	a	précisé	que	l’attaque	avait	touché	des	quartiers	résidentiels	
situés	dans	la	partie	est	de	la	capitale	vendredi.	Elle	a	ajouté	que	la	frappe	avait	causé	la	
mort	de	sept	enfants,	dont	un	nourrisson	de	10	jours,	et	fait	de	nombreux	blessés.	
Des	images	diffusées	par	les	médias	iraniens	montrent	le	bâtiment	ciblé	complètement	
détruit.		Ces	7	enfants	sont	plus	efficaces	morts	que	vivants.	Memento.	(JCdM)	 

Comment	le	Hezbollah	s’est	reconstruit	alors	que	ses	ennemis	le	
croyaient	anéanti	(alahed)	«	Par	Adam	Chamseddine-	Middle	East	Eye	
Depuis	plus	d’un	an,	«Israël»,	Washington	et	même	le	gouvernement	libanais	parlent	
comme	si	le	Hezbollah	était	définitivement	vaincu.	     Pourtant,	le	mouvement	de	
résistance	libanais	est	de	nouveau	en	guerre	contre	«Israël»,	frappant	son	ennemi	en	
représailles	à	la	guerre	«israélo»-américaine	contre	l’Iran.	
Ses	performances	sur	le	champ	de	bataille	et	sa	capacité	à	frapper	profondément	en	
territoire	israélien	montrent	que	le	Hezbollah	a	perçu	les	quinze	mois	de	cessez-le-feu	
avec	«Israël»	non	pas	comme	la	fin	de	la	guerre,	mais	comme	une	fenêtre	d’opportunité	
étroite	et	urgente	pour	se	reconstruire,	se	réorganiser	et	se	préparer	à	ce	qu’il	
pressentait	comme	inévitable.	 

Lorsqu’un	cessez-le-feu	entre	le	Liban	et	«	Israël	»	est	entré	en	vigueur	le	27	novembre	
2024,	après	plus	d’un	an	d’agression	«	israélienne	».	Le	«	Premier	ministre	israélien	»	
Benjamin	Netanyahu	a	déclaré	que	l’agression	avait	«	retardé	»	le	Hezbollah	de	plusieurs	
décennies,	détruit	la	majeure	partie	de	ses	roquettes	et	éliminé	ses	principaux	dirigeants.		
Un	haut	responsable	américain	l’a	qualifié	d’«	extrêmement	faible	».	Le	commandant	du	
Centcom,	Michael	Kurilla,	est	allé	plus	loin,	déclarant	le	Hezbollah	«	décimé	»	tout	en	
saluant	le	déploiement	des	Forces	armées	libanaises	dans	ce	qu’il	a	décrit	comme	les	«	
bastions	»	de	l’ancien	parti.	Ai 	Beyrouth,	le	discours	politique	a	également	évolué.	Le	
président	Joseph	Aoun	a	affirmé	que	l’EH tat	devait	détenir	le	«	droit	exclusif	de	porter	des	
armes	»,	et	le	Premier	ministre	Nawaf	Salam	a	déclaré	que	la	présence	militaire	du	
Hezbollah	au	sud	du	fleuve	Litani	était	quasiment	terminée.	Il	était	courant	d’entendre	
des	commentateurs	affirmer	que	les	attaques	«israéliennes»	avaient	détruit	80	%	des	
forces	militaires	du	parti.	Le	Hezbollah,	selon	le	discours	dominant,	était	brisé	et	son	
désarmement	n’était	plus	qu’une	question	de	temps.	Mais	il	apparaıt̂	désormais	que	ce	
discours	confondait	pertes	importantes	et	effondrement	stratégique.	Selon	quatre	
sources	proches	du	processus	de	reconstruction	du	Hezbollah	après	la	guerre,	celle-ci	a	
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débuté	le	28	novembre,	au	lendemain	du	cessez-le-feu.	Au	sein	de	l’organisation,	on	ne	
considérait	pas	la	guerre	comme	terminée,	mais	plutôt	qu’une	reprise	des	combats	avec	
«Israël»	n’était	qu’une	question	de	temps.	De	ce	point	de	vue,	expliquaient	les	sources,	le	
cessez-le-feu	n’était	pas	un	accord	politique.	Il	s’agissait	d’une	période	opérationnelle,	et	
chaque	jour	comptait.	
«	Mission	accomplie	»		Selon	nos	sources,	le	Hezbollah	estime	qu’«Israël»	a	cessé	ses	
attaques	pour	deux	raisons.	Premièrement,	«Israël»	considérait	que	l’organisation	avait	
été	suffisamment	touchée	pour	que	la	pression	internationale	et	intérieure	achève	de	
l’anéantir	politiquement,	définitivement.	Deuxièmement,	«Israël»	estimait	que	
poursuivre	la	guerre	risquerait	d’entraın̂er	des	pertes	«israéliennes»	plus	lourdes,	alors	
même	qu’il	estimait	avoir	déjà	acquis	les	gains	stratégiques	recherchés.	
Cependant,	toujours	selon	nos	sources,	cette	trêve	a	représenté	une	opportunité	pour	le	
Hezbollah.	Si	la	guerre	avait	fait	de	nombreuses	victimes,	elle	avait	aussi	créé	un	espace	
crucial	permettant	à	l’organisation	de	se	reconstituer.	Et	les	efforts	qui	ont	suivi,	d’après	
nos	sources,	ne	se	sont	pas	limités	à	la	restauration	de	ses	capacités	militaires	de	base.	
L’ambition	était	plus	large	:	retrouver	autant	que	possible	les	capacités,	la	structure	et	
l’infrastructure	du	Hezbollah	d’avant	octobre	2023.	Ai 	la	mi-décembre	2025,	selon	les	
sources,	les	commandants	militaires	ont	informé	la	hiérarchie	que	tout	ce	qui	pouvait	
être	reconstruit	l’avait	été.	«	Nous	avons	dit	aux	dirigeants	:	mission	accomplie	»,	
auraient	déclaré	les	commandants	militaires,	d’après	une	source.	
Certaines	capacités,	notamment	celles	liées	à	la	défense	aérienne	et	à	d’autres	systèmes	
stratégiques,	avaient	subi	des	dommages	irréversibles.	
Mais,	compte	tenu	de	ces	limitations,	les	sources	ont	décrit	l’effort	de	reconstruction	
comme	étant	vaste,	méthodique	et	rigoureux.	
«	Des	martyrs	en	marche	»		La	tâche	qui	attendait	le	Hezbollah	était	immense.	Le	17	
septembre	2024,	«Israël»	a	fait	exploser	des	centaines	de	pagers	utilisés	par	les	
membres	du	parti,	blessant	des	dizaines	de	personnes,	principalement	des	civils,	et	
révélant	une	infiltration	choquante	des	services	de	renseignement.	
Plus	tard	dans	le	mois,	de	violents	raids	aériens	sur	Beyrouth	et	d’autres	régions	du	pays	
ont	tué	les	plus	hauts	responsables	militaires	du	parti,	ainsi	que	son	secrétaire	général	
de	longue	date,	sayyed	Hassan	Nasrallah.	
«Israël»	avait	lancé	une	campagne	de	choc	à	plusieurs	niveaux	contre	le	Hezbollah,	
visant	à	désorganiser	son	commandement,	à	exposer	ses	réseaux	et	à	paralyser	son	
fonctionnement.	 

Une	source	a	décrit	la	direction	du	Hezbollah	comme	«	aveuglée,	dispersée	et	brisée	»,	
alors	que	les	forces	«israéliennes»	lançaient	une	invasion	terrestre	en	octobre	2024	
après	une	intense	campagne	de	bombardements.	
«	La	ténacité	des	combattants	à	la	frontière,	qui	se	battent	jusqu’à	la	mort,	a	permis	aux	
hauts	responsables	militaires	restants	du	parti	de	reprendre	leur	souffle	et	de	se	
regrouper	»,	a-t-elle	déclaré	à	Middle	East	Eye.	«	Ces	martyrs	ont	sauvé	le	parti.	»	 

Interrogée	sur	les	raisons	pour	lesquelles	certains	commandants	militaires	avaient	
survécu	tandis	que	d’autres	semblaient	être	éliminés	arbitrairement	par	les	frappes	
aériennes	israéliennes,	la	source	a	répondu	:	«	Ils	n’ont	pas	répondu	au	téléphone.	»	
Refonte	structurelle	
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Selon	nos	sources,	l’architecture	de	communication	du	Hezbollah	avait	été	infiltrée	bien	
plus	profondément	qu’on	ne	le	pensait.	
Le	parti	avait	toujours	supposé	que	ses	membres	étaient	surveillés.	Mais	il	est	devenu	
évident	qu’«Israël»	était	capable	de	suivre	leurs	déplacements	en	temps	réel	et	de	
localiser	avec	précision	les	dirigeants	et	les	combattants	du	Hezbollah.	
Nos	sources	décrivent	comment	le	parti	a	largement	abandonné	ses	trois	anciens	
réseaux	de	communication	pour	les	affaires	sensibles,	revenant	à	des	méthodes	
qualifiées	de	«	basiques	et	primitives	»	par	une	source	:	courriers,	notes	manuscrites	et	
canaux	cloisonnés	entre	le	commandement	et	les	unités	sur	le	terrain.	
Une	autre	source	a	décrit	ce	changement	tactique	comme	un	«	acte	d’adaptation	délibéré	
»	plutôt	que	comme	un	signe	de	régression	de	l’organisation.	
Cette	stratégie	s’inscrivait	également	dans	une	refonte	structurelle	plus	large.	Dans	les	
années	qui	ont	suivi	la	guerre	«israélienne»	de	2006	contre	le	Liban,	et	plus	
particulièrement	lors	de	l’intervention	du	Hezbollah	en	Syrie	pour	combattre	les	
groupes	armés	terroristes,	l’organisation	a	progressivement	ressemblé	à	une	armée	
conventionnelle	:	plus	importante,	plus	lourdement	armée,	plus	centralisée	et	davantage	
dépendante	de	chaın̂es	de	commandement	étendues.	
Cette	transformation	a	accru	ses	capacités,	mais	l’expérience	de	la	guerre	de	2024	a	
incité	les	commandants	survivants	à	repenser	ce	modèle.	
Selon	une	troisième	source,	le	Hezbollah	était	devenu	«	un	grand	chariot	que	seul	un	
attelage	de	chevaux	pouvait	tirer	»,	alors	qu’auparavant	il	ressemblait	à	«	des	chevaux	
errants	et	légers	».	
Après	la	guerre	de	2024,	ont	indiqué	les	sources,	les	hauts	responsables	militaires	sont	
revenus	à	ce	qu’ils	appelaient	«l’esprit	Moughniyeh»,	en	référence	au	défunt	
commandant	Imad	Moughniyeh	et	à	une	doctrine	antérieure	fondée	sur	des	unités	
dispersées	et	semi-autonomes.	
Dans	ce	modèle,	les	unités	opèrent	selon	des	directives	générales	basées	sur	des	
scénarios	plutôt	que	selon	des	instructions	directes	et	constantes.	
Le	lien	avec	le	commandement	central	devient	plus	léger,	plus	lent	et	moins	exposé.	Ce	
changement	peut	réduire	la	vitesse	dans	certains	domaines,	mais	il	renforce	l’endurance.	
C’est	un	modèle	conçu	non	seulement	pour	fonctionner,	mais	aussi	pour	survivre.	
Un	retour	vers	le	sud	
La	même	stratégie	semble	avoir	guidé	le	retour	du	Hezbollah	dans	le	sud.	Officiellement,	
l’accord	de	cessez-le-feu	exigeait	l’absence	de	toute	présence	militaire	du	Hezbollah	
entre	la	frontière	palestinienne	occupée	et	le	fleuve	Litani,	l’armée	libanaise	étant	
déployée	dans	la	zone	pendant	plus	de	60	jours.	
Le	8	janvier	2026,	l’armée	libanaise	annonçait	avoir	pris	le	contrôle	opérationnel	de	la	
région,	et	Salam	affirmait	que	la	quasi-totalité	des	armes	présentes	étaient	désormais	
sous	contrôle	étatique.	Pourtant,	selon	nos	sources,	la	réalité	sur	le	terrain	était	bien	
plus	complexe.	
Le	Hezbollah,	expliquent-elles,	n’avait	pas	besoin	de	formations	importantes	et	visibles	
pour	reconstituer	sa	présence.	Il	s’appuyait	plutôt	sur	des	cellules	plus	petites	et	des	
cadres	isolés	pour	réparer	les	installations	endommagées	mais	non	entièrement	
détruites,	réactiver	les	sites	non	divulgués	et	renforcer	discrètement	des	positions	non	
officiellement	annoncées.	 
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Nos	sources	décrivent	une	situation	où	le	Hezbollah	ne	quittait	pas	le	sud	profond	du	
Liban	;	il	s’y	réimplantait	progressivement	grâce	à	la	patience,	la	dissimulation	et	des	
mouvements	prudents.	
«	Nous	avons	fait	le	lien	entre	le	jour	et	la	nuit	en	comptant	sur	la	solidarité	humaine	
pour	le	rétablissement	et	la	reconstruction	»,	a	déclaré	la	troisième	source.	Ceci	a	
contribué	au	caractère	contradictoire	du	cessez-le-feu.	
Sur	le	papier,	le	Liban	s’orientait	vers	un	«	monopole	d’EH tat	sur	les	armes	».	En	pratique,	
«Israël»	a	continué	ses	frappes,	accusant	le	Hezbollah	de	tenter	de	«	réarmer	et	de	
reconstruire	son	infrastructure	terroriste	»,	tandis	que	le	parti	affirmait	avoir	respecté	la	
trêve	dans	le	sud.	
Au	moment	où	les	hostilités	ont	repris	au	début	du	mois,	environ	400	personnes	avaient	
été	tuées	par	des	frappes	«israéliennes»	au	Liban	depuis	le	début	du	cessez-le-feu.	
Cette	période	n’a	jamais	été	synonyme	de	«paix»	stable.	Il	s’agissait	d’une	phase	active	et	
conflictuelle	où	chaque	camp	cherchait	à	influencer	les	termes	de	la	prochaine	
confrontation.	Problèmes	de	réapprovisionnement	
L’une	des	raisons	pour	lesquelles	les	ennemis	du	Hezbollah	étaient	convaincus	de	ses	
difficultés	à	se	remettre	de	la	guerre	de	2024	était	la	rupture	apparente	de	ses	lignes	
d’approvisionnement.		Après	la	chute	d’Assad,	le	successeur	de	sayyed	Nasrallah,	cheikh	
Naım̈	Qassem,	a	publiquement	reconnu	que	l’organisation	avait	perdu	sa	voie	
d’approvisionnement	militaire	via	la	Syrie,	tout	en	cherchant	à	minimiser	l’importance	
stratégique	de	cette	perte.	
Pourtant,	selon	certaines	sources,	l’effondrement	du	gouvernement	d’Assad	a	également	
offert	une	opportunité	brève	mais	cruciale.	
Dans	le	chaos	qui	a	suivi,	le	Hezbollah	a	pu	vider	rapidement	ses	dépôts	avant	que	les	
nouvelles	autorités	ne	consolident	leur	contrôle	et	que	les	frappes	«israéliennes»	ne	
détruisent	ce	qui	restait.	Parallèlement,	il	a	passé	des	mois	à	reconstituer	ses	stocks	de	
roquettes	et	de	drones	grâce	au	soutien	iranien	et	à	la	production	locale.	
Cela	ne	signifie	pas	pour	autant	que	toutes	ses	capacités	ont	été	restaurées	à	l’identique.	
Certains	systèmes	avancés,	notamment	la	défense	aérienne,	sont	restés	difficiles,	voire	
impossibles,	à	remplacer.	
L’évolution	de	la	situation	sur	le	terrain	ces	deux	dernières	semaines	a	prouvé	que	le	
Hezbollah	n’avait	pas	été	réduit	à	l’insignifiance.	Le	2	mars,	le	parti	a	lancé	une	
soixantaine	de	drones	et	de	roquettes,	suivis	d’un	nombre	similaire	le	lendemain,	avant	
d’intensifier	rapidement	ses	frappes.	Cette	semaine,	des	missiles	du	Hezbollah	ont	même	
atteint	le	sud	d’«Israël»,	forçant	les	«Israéliens»	d’«Ashkelon»	et	des	colonies	proches	de	
la	bande	de	Gaza	à	se	mettre	à	l’abri.	
Une	organisation	que	l’on	disait	en	ruine	mène	à	nouveau	des	attaques	soutenues,	
redéploye	des	combattants	et	exerce	une	pression	sur	«Israël»,	tant	sur	le	territoire	
libanais	qu’«israélien».	
«	Mohammed	Afif,	notre	ancien	responsable	de	la	communication,	disait	toujours	:	«	Le	
Hezbollah	n’est	pas	un	parti,	c’est	une	nation,	et	les	nations	ne	meurent	pas	»,	se	
souvient	une	troisième	source.	»	
Les	nations	meurent,	mais	il	faut	tuer	tout	le	monde	et	détruire	toutes	les	œuvres	d’art.	
Ce	dont	vous	êtes	incapables.	C’est	le	problème	de	la	Résistance	:	je	vous	donne	l’article	
à	lire	in	extenso,	parce	que	je	suis	raisonnablement	convaincu	que	vous	ne	risquez	pas	
de	comprendre.	(JCdM)	
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Le	Golodomor	n’a	pas,	pas	du	tout,	fait	des	ukrainiens	des	toutous	de	Poupou.	
Vous	vous	étiez	débarrassés	de	Jésus-Christ,	un	mauvais	juif,	comme	chacun	sait,	on	en	
voit	toujours	le	résultat.	
Plus	vous	étouffez,	plus	vous	produisez	l’effet	inverse.	(JCdM)	 

48	Stunden	–	Trump	setzt	Iran	Ultimatum	für	Öffnung	von	Straße	von	
Hormus	(FAZ)	Ça	continue	à	brailler	:	c’est	du	Troutrou-Poupou-Pipi	ordinaire.	(JCdM)	 

Nearly	150	candidates	in	French	local	elections	back	Ukraine	
(UKRAINSKA	PRAVDA)	«	Nearly	150	candidates	in	local	elections	in	France	have	
signed	the	Charter	in	Support	for	Ukraine	proposed	by	the	Stand	with	Ukraine	
association.	Source:	Edward	Mayor,	President	of	Stand	with	Ukraine,	as	cited	by	
Ukrinform	and	reported	by	European	Pravda	»	
«	In	particular,	in	Paris	the	Charter	was	signed	by	two	of	the	three	finalists	–	Socialist	
Emmanuel	Grégoire	and	the	Republicans'	candidate	Rachida	Dati.	»	 

Iran	:	Téhéran	affirme	que	le	détroit	d’Ormuz	reste	ouvert	à	toutes	les	
nations	«	sauf	aux	ennemis	»	(alahed)		 	 «	L’ambassadeur	d’Iran	au	
Royaume-Uni	et	représentant	permanent	auprès	de	l’Organisation	maritime	
internationale	(OMI),	Ali	Moussavi,	a	déclaré	dimanche	à	l’agence	chinoise	Xinhua	que	le	
passage	du	détroit	d’Ormuz	était	possible	après	la	mise	en	place	des	mesures	de	sécurité	
nécessaires	avec	l’Iran.	»	 

Iran	says	Strait	of	Hormuz	not	blocked	(China	Daily)	«	The	ministry	
confirmed	that	Iran	has	prevented	the	passage	of	vessels	belonging	to	or	affiliated	with	
"the	aggressors"	and	those	participating	in	"the	aggressions"	in	accordance	with	the	
established	principles	of	international	law.	
Non-hostile	vessels	belonging	to	or	associated	with	other	countries,	it	said,	can	secure	
safe	passage	through	the	strait	in	coordination	with	Iranian	authorities,	provided	they	
have	not	participated	in	or	supported	aggressive	actions	against	Iran	and	comply	with	
the	announced	safety	and	security	regulations.	»	 

„Hort	der	Stabilität“:	China	verspricht	ausländischen	Firmen	inmitten	
der	Trump-Wirren	Verlässlichkeit	(FAZ)		La	Chine	se	propose	aux	industriels	
occidentaux	comme	refuge	de	stabilité.	 

Économie	-	Un	million	de	dollars	par	minute	:	la	guerre	met	l’économie	
américaine	sous	pression	-		Syrie	-	L’occupant	israélien	pénètre	dans	
la	vallée	d’al-Raqad	à	l’ouest	de	Daraa	(SANA)	«	Daraa,	(SANA)	Les	forces	
d’occupation	israéliennes	ont	pénétré,	ce	samedi,	dans	les	environs	de	la	vallée	d’al-
Raqad	dans	la	banlieue	ouest	de	Daraa.	Le	correspondant	de	SANA	a	indiqué	qu’une	
unité	de	l’occupant,	composée	de	trois	véhicules	militaires	et	d’un	certain	nombre	
d’éléments	d’infanterie,	avait	pénétré	dans	la	zone	pendant	plus	d’une	demi-heure.	»	Il	a	
ajouté	que	les	éléments	d’infanterie	ont	progressé	en	direction	du	début	de	la	route	de	la	
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vallée	d’al-Raqad,	dans	la	région	du	bassin	du	Yarmouk,	tandis	que	les	véhicules	
militaires	se	dirigeaient	vers	la	zone	de	Sayl	Abou	Omar.	Israël	poursuit	ses	agressions	
et	ses	violations	de	l’Accord	de	désengagement	de	1974,	en	pénétrant	dans	le	sud	syrien,	
en	attaquant	et	arrêtant	des	citoyens	et	en	menant	des	excavations.	R.S./A.Ch.	 

Stichwahlen	in	Frankreich:	Der	Sieg	des	Fahrrads	(FAZ)	«	In	Saint-Avold,	
Amnéville	und	Hayange	sowie	in	Wittelsheim	stellt	der	RN	künftig	die	Bürgermeister.	
Beliebte	Urlaubsorte	wie	La	Seyne-sur-Mer,	Six-Fours-les-Plages,	Fréjus,	Menton,	Agde,	
Tarascon,	Orange,	Carcassonne	und	Orange	im	Süden	werden	fortan	vom	RN	regiert.	»	
Victoire	(peut-être)	du	vélo	à	Paris	mais	victoires	du	«	Front	»	à	:	Saint-Avold,	Amnéville,	
Hayange	et	Wittelsheim,	La	Seyne-sur-Mer,	Six-Fours-les-Plages,	Fréjus,	Menton,	Agde,	
Tarascon,	Carcassonne	et	Orange.	(JCdM)	 

Ukraine's	сommander-in-сhief	reports	on	Russia's	catastrophic	losses	
from	their	"meat	assaults"	over	past	four	days	(UKRAINSKA	PRAVDA)	
L’offensive	de	printemps	de	Poupou	en	cours	se	solde	pour	le	moment	par	des	pertes	
gigantesques	côté	russe	pour	un	bénéfice	pratiquement	nul.	L’armée	ukrainienne	tient	
bon.	Poupou	=	Troutrou	=	Pipi.	(JCdM)	 

Cours	-	Pétrole	Brent	(Boursorama)	 	 101,30	USD	(-5,85%)	
2026_03_23	-	14	h	00	
Si	le	pétrole	baisse,	c’est	que	Troutrou	n’est	pas	capable	de	passer	à	l’attaque	et/ou	qu’il	
subit	des	revers.	(JCdM)	
Brent	Crude	Oil	Last	Day	Financ	(BZ=F)	(Yahoo/Finance)	
99,07	USD	(+1,86	%)	2026_03_26	-	08	h	00	
«	NY	Mercantile	-	Delayed	Quote	•	USD	»	
Yahoo	est	moins	spéculatif	que	Boursorama.	(JCdM)		

Le	piège	de	la	guerre	:	Le	dilemme	politique	de	la	guerre	du	Vietnam	à	
Téhéran	(alahed)	L’auteur	Mohammad	Hammoud	compare	Troutrou	à	Lyndon	B.	
Johnson.	C’est	encore	pire	que	d’être	comparé	à	Truman.	(JCdM)	 

Christlicher	Zionismus:	Auch	Christen	wünschen	sich	Israel	größer	
(FAZ)	L’article	a	le	mérite	de	traiter	le	problème	du	sionisme	chrétien	avec	quelques	
bonnes	références.	On	devrait	en	conclure	qu’avec	les	meilleures	intentions	du	monde,	
ça	va	de	mal	en	pis.	Et	on	aurait	commencé	à	réfléchir	pour	que,	à	l’avenir	ça	soit	si	
possible	résolu,	en	tout	cas	beaucoup	moins	pire...	(JCdM)	
Lettre	de	Saint-Paul	aux	Romains	-	Chapitre	11	(Bible	Osty)	Alliance	
israélite	universelle	-	Vladimir	Jabotinsky	-	Sionisme	chrétien	
(Wikipedia)	«	Le	sionisme	chrétien	est	un	courant	du	christianisme	évangélique	
selon	lequel	la	création	de	l'EH tat	d'Israël	en	1948	est	en	accord	avec	les	prophéties	
bibliques	et	prépare	le	retour	de	Jésus	comme	Christ	en	gloire	de	l'Apocalypse.	»	
«	Le	sionisme	chrétien	s'est	progressivement	développé	aux	EH tats-Unis,	où	il	est	devenu	
une	composante	de	la	droite	évangélique	et	bénéficie	de	la	bienveillance	du	
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conservatisme	sociétal.	»	«	Après	la	création	d'Israël	en	1948,	des	protestants	libéraux	
ont	soutenu	le	mouvement,	mais	s’en	sont	officiellement	distancé	en	1967	après	la	
Guerre	des	Six	Jours	en	raison	de	l’utilisation	de	forces	armées	»	
«	En	1968,	Martin	Luther	King	Jr.	compare	l’anti-sionisme	à	l’antisémitisme.	»	«	Depuis	
les	années	2000,	le	sionisme	chrétien	est	un	des	marqueurs	de	la	droite	chrétienne	
américaine,	au	même	titre	que	la	lutte	contre	l'avortement,	la	défense	des	valeurs	
morales	et	familiales,	l'hostilité	au	mariage	homosexuel.	»	
Avec,	donc,	le	problème	de	l’utilisation	de	Jésus-Christ.	Et	on	n’aurait	pas	dû	passer	sous	
silence	le	silence	du	Pape	Léon...	Son	silence	donne	raison	au	Hezbollah.	
Et	il	faudrait	étudier	comment	circule	le	fric...	Ça	paye	des	armements,	mais	pas	que	?	
Avec	l’aide	des	media	pour	organiser	des	diversions.	Au	passage,	je	remarque	que	Hitler	
n’a	plus	la	cote.	(JCdM)	 

Liban	:	«	La	nuit	la	plus	violente	»	dans	la	banlieue	sud	de	Beyrouth,	
une	frappe	«israélienne»	à	Bchamoun	(alahed)	
«	«Israël»	s’est	acharné	dans	la	nuit	de	lundi	à	mardi	contre	la	banlieue	sud	de	
Beyrouth,	visant	à	l’aube	la	localité	de	Bchamoun,	après	l’attaque	de	Hazmieh	la	
veille.	Au	sud,	le	camp	palestinien	de	Miyé	Miyé	a	été	touchée,	tandis	que	les	ponts	
du	Litani	restent	au	cœur	de	l’agression	«israélienne».	Un	raid	aérien	«israélien»	a	
touché	à	l’aube	de	mardi	un	appartement	résidentiel	à	Bchamoun,	une	localité	du	caza	
d’Aley,	à	une	dizaine	de	kilomètres	au	sud-est	de	Beyrouth.	
Le	premier	bilan	fait	état	d’au	moins	trois	martyrs,	dont	une	enfant	de	trois	ans,	et	cinq	
blessés.	L’attaque	a	été	signalée	sans	«avertissement»	préalable	public,	dans	une	zone	
située	hors	du	périmètre	habituel	des	soi-disant	«avis	d’évacuation»	qui	visent	la	
banlieue	sud	de	Beyrouth.	Cette	dernière	a	vécu	une	nuit	de	terreur.	»	 

Iran	:	Le	CGRI	menace	«Israël»	de	«	lourdes	»	frappes	en	soutien	aux	
Libanais	et	Palestiniens	(alahed)	Il	ne	suffit	pas	du	tout	que	Troutrou	se	calme...	
De	toutes	façons,	Troutrou	serait	incapable	de	calmer	Pipi.	Voir	ci-dessus	:	«	Sionisme	
chrétien	».	«	Te	te	tiens,	tu	me	tiens	par	la	barbichette...	»	(JCdM)	 

Kremlin	hits	oil	jackpot:	Russia's	revenues	may	surge	by	70%	in	a	
month	(UKRAINSKA	PRAVDA)	Poupou	va	t’il	dire	merci	à	Troutrou	et	à	Pipi	???	(JCdM)	 

Kriegsfolgen:	Die	Lieferketten	sind	schon	gestört	(FAZ)	Le	Qatar	est	le	
deuxième	producteur	mondial	d’hélium.	 

Ukraine	strikes	facilities	operated	by	Russian	gas	giant	near	St	
Petersburg	(UKRAINSKA	PRAVDA)	Ust-Luga	se	fait	bombarder.	

	
Vietnam,	Russia	sign	agreement	on	new	nuclear	plant	(World	Nuclear	
News)	«	An	intergovernmental	agreement	has	been	signed	on	cooperation	in	the	con-
struction	of	the	Ninh	Thuan	1	Nuclear	Power	Plant	in	Vietnam,	to	feature	two	VVER-
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1200	reactors,	with	the	new	Leningrad	units	as	the	reference	project.	»	Sosnovy	Bor	
n’est	pas	tellement	loin	de	Ust-Luga.	Il	y	a	quand	même	environ	50	km	entre	les	deux.	
(JCdM)	 

Russia	has	lost	40%	of	oil	export	capacity	–	Reuters	(UKRAINSKA	
PRAVDA)	«	At	least	40%	of	Russia's	oil	export	capacity	is	at	a	halt	as	a	result	of	
Ukrainian	drone	attacks,	the	seizure	of	tankers	and	damage	to	the	Druzhba	pipeline.	 

Source:	Reuters	 Details:	The	disruption	amounts	to	roughly	two	million	barrels	per	
day.	It	includes	the	ports	of	Primorsk	and	Ust-Luga	as	well	as	the	Druzhba	pipeline,	
which	runs	through	Ukraine	to	Hungary	and	Slovakia.	
The	agency	based	its	estimates	on	market	data.	
"The	shutdown	is	the	most	severe	oil	supply	disruption	in	the	modern	history	of	Russia,	
the	world's	second	largest	oil	exporter,	and	has	hit	Moscow	just	as	oil	prices	exceeded	
$100	a	barrel	due	to	the	Iran	war,"	Reuters	said.	
Reuters	also	noted	that	this	month,	Ukraine	has	intensified	drone	attacks	on	Russia's	oil	
and	fuel	export	infrastructure.	All	three	of	Russia's	main	western	oil	export	ports	have	
been	damaged	–	Novorossiysk	on	the	Black	Sea	and	Primorsk	and	Ust-Luga	on	the	Baltic	
Sea.	
The	oil	terminal	in	Novorossiysk	is	loading	crude	at	volumes	below	planned	levels.	Its	
usual	capacity	is	up	to	700,000	barrels	per	day.	
Frequent	detentions	of	tankers	from	Russia's	shadow	fleet	in	Europe	have	also	
contributed	to	disruptions	in	oil	supplies.	
Ust-Luga,	Russia's	main	oil	export	port	on	the	Baltic	Sea,	suspended	shipments	of	oil	and	
petroleum	products	after	a	Ukrainian	drone	attack.	
Russia	continues	to	supply	oil	via	pipelines	to	China	and	through	the	port	of	Kozmino.	
Together,	these	routes	account	for	exports	of	around	1.9	million	barrels	per	day.	
Background:		On	the	night	of	25-26	March,	drones	attacked	Russia's	Leningrad	Oblast,	
where	the	Kirishi	Refinery	is	located.	
The	refinery	was	also	attacked	on	8	March	2025.	At	the	time,	the	governor	of	Leningrad	
Oblast	said	that	falling	debris	had	damaged	the	external	structure	of	one	of	the	facility's	
storage	tanks.	
In	addition,	on	the	night	of	24-25	March,	Leningrad	Oblast	came	under	a	large-scale	
drone	attack	that	caused	a	fire	at	the	Ust-Luga	port.	»	 

Früherer	MI6-Chef	Sawers:	„Die	Agenten	sind	die	eigentlichen	Helden“	
(FAZ)	L’Iran	aux	États-Unis	:	Ne	qualifiez	pas	votre	défaite	d’accord,	la	
stabilité	dans	la	région	est	assurée	par	la	force	de	nos	forces	armées	
(alahed)	Selenskyj:	USA	knüpfen	Sicherheitsgarantie	an	Ukraine-
Rückzug	aus	Donbass	(FAZ)	US	offers	security	guarantees	if	Ukraine	
withdraws	from	Donbas	–	Zelenskyy	(UKRAINSKA	PRAVDA)	Sur	les	
modèles	Corée	du	Nord,	Corée	du	Sud,	Allemagne	de	l’Est,	Allemagne	de	l’Ouest,	
Vietnam	du	Nord,	Vietnam	du	Sud,	Zone	libre,	Zone	occupée,	Moselle,	Meurthe-et-
Moselle,	Berlin-Est,	Berlin-Ouest...	Ne	pas	se	retenir	de	vomir,	SVP.	(JCdM)	 
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Zwischen	politischer	Freiheit	und	Innovationsleistungen	besteht	
keine	einfache	Kausalität	(NZZ)	Excellent	article	sur	les	conditions	politiques,	
économiques	et	sociales	qui	permettent	à	la	Chine	d’être,	pas	encore,	mais	c’est	pour	
bientôt,	le	pays	le	plus	innovant	au	monde.	Le	plus	ou	le	moins	peu.	Et	puisque	l’auteur	
est	suisse,	il	serait	bien	intéressant	de	faire	une	analyse	semblable	en	Suisse,	l’un	des	
pays	d’occident	où	il	ne	se	passe	typiquement	plus	grand-chose...	 

L’auteur	Beat	Hotz-Hart	est	né	en	1948,	donc	le	temps	presse.	(JCdM)	 

L’innovation,	un	facteur	de	succès	de	la	place	économique	suisse	(La	
vie	économique)	Auteur	Beat	Hotz-Hart,	le	même.	On	nous	dit	qu’il	a	fait	cette	
analyse,	mais	je	n’y	ai	pas	trouvé	le	même	mordant.	D’ailleurs,	elle	date	de	2013.	(JCdM)	 

Zelenskyy	says	Ukraine	and	US	differ	on	Russia's	willingness	to	end	
war	(UKRAINSKA	PRAVDA)	Trump	croit	que	Poutine	veut	terminer	la	guerre.	
Zelensky	en	doute	fort.	
Trump	admits	US	often	redirects	ammunition	across	the	world	
(UKRAINSKA	PRAVDA)	Salaud	et	fier	de	l’être.	(JCdM)	 

Guerre	en	Iran	:	Israël	et	les	pays	du	Golfe	s’inquiètent	d’une	sortie	du	
conflit	bâclée	par	Donald	Trump	(Le	Monde)	Ce	sont	des	idiots.	C’est	peut-
être	moins	pire	pour	eux	s’ils	le	restent	après	80	ans	d’avertissements	sans	effet.	D’où	
l’intérêt	de	ne	pas	lire	le	JCD...	Ou	de	(faire	semblant	de)	le	lire	sans	faire	l’effort	de	
comprendre...	En	quoi	je	suis	concerné...	Dans	mon	petit	ou	dans	mon	grand	confort...	Le	
gros	intérêt	des	guerres,	c’est	d’accélérer	la	comprenotte.	Pour	le	moment,	c’est	la	seule	
solution	pour	en	sortir.	Tuer	des	filles	dans	une	école	de	filles	dans	un	pays	dans	lequel	
on	nous	serine	à	longueur	d’existence	qu’il	n’y	a	pas	d’écoles	pour	filles.	(JCdM)	 

Scènes	de	la	vie	quotidienne	à	Paris	(JCdM)	Dans	le	bus	62,	si	tu	pianotes	face	
à	la	porte,	elle	n’arrive	pas	à	se	fermer.	
Dans	le	métro	ligne	10	plein	à	craquer,	elle	glisse	son	pouce	sur	les	fesses	culottées	pour	
passer	à	la	vue	suivante.	Tout	ça,	c’est	du	«	en	même	temps	».	
L’Iran	rejette	la	proposition	américaine,	pose	5	conditions	pour	
mettre	fin	à	la	guerre	imposée	(alahed)	«	L'Iran	a	réagi	négativement	à	une	
proposition	américaine	visant	à	mettre	fin	à	la	guerre	imposée	en	cours,	insistant	
sur	le	fait	que	cela	n'interviendra	que	selon	les	conditions	et	le	calendrier	définis	
par	Téhéran,	a	déclaré	mercredi	à	Press	TV	un	haut	responsable	politico-	
sécuritaire.	Ce	responsable,	connaissant	les	détails	de	la	proposition	et	s'exprimant	en	
exclusivité	pour	Press	TV,	a	affirmé	que	l'Iran	ne	permettra	pas	au	président	américain	
Donald	Trump	de	dicter	le	calendrier	de	la	fin	de	la	guerre.	«	L'Iran	mettra	fin	à	la	guerre	
lorsqu'il	le	décidera	et	lorsque	ses	propres	conditions	seront	remplies	»,	a	déclaré	le	
responsable,	soulignant	la	détermination	de	Téhéran	à	poursuivre	sa	défense	et	à	
infliger	des	coups	durs	à	l'ennemi	jusqu'à	ce	que	ses	propres	exigences	soient	satisfaites.	
Selon	ce	responsable,	Washington	a	demandé	des	négociations	par	divers	canaux	
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diplomatiques,	formulant	des	propositions	que	Téhéran	juge	«	excessives	»	et	
déconnectées	de	la	réalité	de	l'échec	américain	sur	le	champ	de	bataille.	
Le	responsable	a	établi	un	parallèle	avec	deux	cycles	de	négociations	précédents,	tenus	
au	printemps	et	en	hiver	2025,	les	qualifiant	de	trompeurs.	Dans	les	deux	cas,	a-t-il	
souligné,	les	EH tats-Unis	n'avaient	aucune	intention	réelle	d'engager	un	dialogue	
constructif	et	ont	par	la	suite	mené	une	agression	militaire	contre	l'Iran.	
Téhéran	a	donc	considéré	cette	dernière	ouverture,	présentée	par	l'intermédiaire	d'un	
médiateur	régional	ami,	comme	une	manœuvre	visant	à	exacerber	les	tensions	et	y	a	
réagi	négativement.	Cette	défense	se	poursuivra	jusqu'à	ce	que	les	conditions	suivantes	
soient	remplies	:	Un	arrêt	complet	des	«	agressions	et	assassinats	»	perpétrés	par	
l'ennemi	;	 

• La	mise	en	place	de	mécanismes	concrets	pour	garantir	que	la	guerre	ne	soit	pas	
imposée	à	nouveau	à	la	République	islamique	d’Iran	;	 

• Le	versement	garanti	et	clairement	défini	des	dommages	et	réparations	de	
guerre	; 

• La	cessation	de	la	guerre	sur	tous	les	fronts	et	pour	tous	les	groupes	de	résistance	
impliqués	dans	la	région	;	 

• L'exercice	par	l'Iran	de	sa	souveraineté	sur	le	détroit	d'Ormuz	est	et	restera	son	
droit	naturel	et	légal.	Cela	constitue	une	garantie	pour	le	respect	des	
engagements	de	l'autre	partie	et	doit	être	reconnu.	
Le	responsable	a	également	indiqué	que	ces	conditions	s'ajoutent	aux	demandes	
déjà	présentées	par	Téhéran	lors	du	deuxième	cycle	de	négociations	à	Genève,	
qui	s'est	tenu	quelques	jours	seulement	avant	la	nouvelle	agression	menée	par	
les	EH tats-Unis	et	«Israël»	le	28	février.	L'Iran	a	fait	savoir	à	tous	les	
intermédiaires	de	bonne	foi	qu'un	cessez-le-feu	est	subordonné	à	l'acceptation	de	
toutes	ses	conditions.	«	Aucune	négociation	ne	se	tiendra	avant	cela	»,	a	insisté	le	
responsable,	réaffirmant	que	les	opérations	défensives	iraniennes	se	
poursuivront	jusqu'à	ce	que	les	conditions	annoncées	soient	remplies.	«	La	
guerre	prendra	fin	lorsque	l'Iran	décidera	qu'elle	doit	se	terminer,	et	non	lorsque	
Trump	l'envisage	»,	a-t-il	ajouté.	Les	EH tats-Unis	et	«Israël»	ont	lancé	une	nouvelle	
série	d’attaques	contre	l’Iran	le	28	février,	environ	huit	mois	après	avoir	mené	
une	guerre	d’agression	contre	le	pays.	Y	réagissant,	les	forces	armées	iraniennes	
ont	mené	à	ce	jour	près	de	80	vagues	de	frappes	de	représailles	contre	des	
installations	militaires	«israéliennes»	et	américaines	dans	toute	la	région.	Ces	
derniers	jours,	les	EH tats-Unis	ont	multiplié	les	efforts	auprès	de	certains	pays	de	
la	région	pour	persuader	l'Iran	de	cesser	ses	frappes	de	représailles	qui	ont	
décimé	les	infrastructures	militaires	américaines	et	israéliennes	dans	la	région,	et	
d'autoriser	le	passage	des	navires	américains	dans	le	détroit	d'Ormuz.	»	
Yémen	:	Le	mouvement	d’Ansarullah	avertit	d’une	«	réponse	
militaire	»	si	la	guerre	l’exige	-	Téhéran	accuse	les	Etats-Unis	
d’avoir	délibérément	bombardé	l’école	de	Minab	(alahed)	«	Le	
bombardement	de	l’école	de	Minab,	qui	a	fait	plus	de	175	martyrs	le	28	février,	
selon	Téhéran,	«	n’était	ni	un	simple	“incident”,	ni	une	“erreur	de	calcul”	»,	a	
affirmé	vendredi	le	ministre	des	affaires	étrangères	iranien,	Abbas	Araghchi.	Les	



 

 35 

déclarations	contradictoires	des	États-Unis	visant	à	justifier	leur	crime	ne	sauraient	
en	aucun	cas	les	exonérer	de	leur	responsabilité,	a-t-il	poursuivi,	parlant	d’une	
attaque	«	calculée	»	de	l’armée	américaine,	dans	un	message	vidéo	diffusé	lors	
d’une	réunion	extraordinaire	du	Conseil	des	droits	de	l’homme.	«	L’école	
primaire	Shajareh	Taybeh	n’est	pas	la	seule	victime	des	crimes	horribles	commis	
par	les	EH tats-Unis	et	Israël	au	cours	des	vingt-sept	derniers	jours	de	cette	guerre	
illégale	(...)	Ils	ciblent	les	civils	et	les	infrastructures	civiles	sans	aucun	respect	
pour	les	lois	de	la	guerre	et	les	principes	fondamentaux	de	l’humanité	et	de	la	
civilisation	»,	a	ajouté	le	chef	de	la	diplomatie,	selon	lequel	plus	de	600	
établissements	scolaires	ont	été	détruits	ou	endommagés,	ce	qui	a	causé	la	mort	
de	plus	d’un	millier	d’élèves.	Source:	AFP	»	 

L’armée	israélienne	met	en	garde	sur	l’insuffisance	de	ses	
ressources	humaines	(Le	Monde)	Poupou	a	l’avantage	sur	Pipi	d’avoir	
les	culs	noirs.	Tout	ça	semble	n’avoir	aucune	importance,	à	un	«	détail	»	près	:	il	
s’agit	de	vies	humaines.	L’article	va	plus	loin	que	d’habitude	mais	ne	va	toujours	
pas	jusqu’au	bout	du	raisonnement	qui	pourtant	est	connu	et	ne	bouge	plus	
depuis	peut-être	70	ans...	Tous	les	avertissements	sont	restés	sans	effet.	Aucune	
discussion	n’est	possible.	«	Ai 	Dieu	vat	!	»	D’ailleurs,	ça	devrait	être	le	même	Dieu...	
Dont	il	est	facile	de	croire	que	la	Justice	ne	s’écrabouille	pas.	Je	remarque	qu’elle	
s’écrabouille	bizarrement	et	qu’il	y	a	eu	beaucoup	d’avertissements	tous	comptés	
pour	zéro.	(JCdM)	 

 
 

Pour BIBONNE 
https://www.gofundme.com/f/once-upon-a-bridge-in-vietnam-2 
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Ciné-club Yda 
Samedi 4 avril 2026 à 16 h 

au cinéma Le Grand Action 
5 rue des Ecoles, 75005 Paris, tél. 01 43 54 47 62 

M° Cardinal Lemoine, Jussieu, Maubert-
Mutualité 

 
Vietnam au coeur 

(Việt Nam trong tim tôi) 
Un film d’André Menras, 2025, 112 mn, vostf 

Photographie et montage : Stéphan Balay - Musique : Pascal 
Braule. 

  
« Depuis que j’ai rencontré le Vietnam, il y a plus d’un demi-
siècle, depuis que j’ai hissé ce drapeau en plein cœur de Saïgon, ce 
pays fait partie de ma vie et ne l’a jamais quittée.  
Ce documentaire raconte sans artifice ni mise en scène quelques 
moments forts de cette petite histoire chaotique au milieu de la grande 
Histoire, de la guerre à la paix. 
Guerre dont la durée, l’ampleur et la cruauté marquent encore 
fortement la paix d’aujourd’hui comme autant de freins à la 
réconciliation nationale,  
au respect des droits humains et au développement économique. » 
  
Débat  en présence du réalisateur André Menras,  
Vietnam : un cri qui vient de l’intérieur (2019),  
Les chevaliers des sables jaunes (2017), La meurtrissure (2010). 
  

Tarif : de 7,50 à 11,60 € 
Facebook: https://www.facebook.com/groups/401027901568234 

Contact: cineclub.yda@gmail.com 
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